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Alors que les relations entre 
la France et l’Algérie 
traversent une crise 

sans précédent, une vingtaine 
de personnalités algériennes, 
françaises et franco-algériennes 
ont lancé un appel conjoint aux 
présidents Abdelmadjid Tebboune 
et Emmanuel Macron. Dans une 
lettre ouverte rendue publique sur 
le site d’information Mediapart, 
elles exhortent les deux chefs 
d’État à « rétablir un dialogue franc 
» et à engager une dynamique de 
réconciliation durable.
Les signataires, issus du monde 
académique, culturel et associatif, 
se disent « préoccupés par la 
dégradation des liens entre les deux 
pays », mais affirment garder « 

l’espoir qu’une volonté politique 
commune permette d’ouvrir une 
voie de sortie de crise ». Selon eux, 
les relations franco-algériennes « 
ne peuvent se réduire à des calculs 
électoraux ou à des postures 
diplomatiques éphémères », mais 
concernent « des millions de vies 
» et « l’avenir de générations 
entières».
Une crise profonde et multiforme
La rupture entre Paris et Alger 
est survenue à l’été 2024, après 
la décision d’Emmanuel Macron 
de reconnaître officiellement la 
souveraineté du Maroc sur le 
Sahara occidental. Cette annonce 
a suscité une vive réaction des 
autorités algériennes, qui ont gelé 
les contacts diplomatiques.

La tension s’est encore accrue 
avec l’incarcération de l’écrivain 
algérien Boualem Sansal, largement 
dénoncée à l’international, et 
avec le contentieux autour de 
l’expulsion d’Algériens visés 
par des obligations de quitter le 
territoire français (OQTF). Depuis 
plusieurs mois, les deux capitales 
ne dialoguent plus, plongeant la 
relation bilatérale dans une impasse.
Appel à un dialogue courageux

Dans leur lettre, les auteurs 
affirment que les citoyens algériens 
et français « aspirent à vivre en 
paix, sans être stigmatisés ou 
transformés en boucs émissaires ». 
Ils demandent que leur dignité soit 
reconnue et refusent d’être « pris 
en otage par des tensions politiques 

dont ils ne sont ni les initiateurs ni 
les responsables ».
Ils exhortent Abdelmadjid 
Tebboune et Emmanuel Macron à 
« traiter avec courage et honnêteté 
les questions mémorielles », à « 
renforcer les échanges humains, 
culturels et économiques » et à « 
ouvrir la voie à une réconciliation 
durable ».

Des signataires issus des deux 
rives

Parmi les personnalités ayant signé 
le texte figurent Lyazid Benhami, 
président du Groupe de Réflexion 
sur l’Algérie (GRAL), Aïssa Kadri, 
professeur des universités et ancien 
directeur de l’Institut Maghreb 
Europe Paris VIII, les historiens 
Alain Ruscio et Gilles Manceron, 

Catherine Brun, professeure 
à la Sorbonne Nouvelle, la 
cinéaste Viviane Candas, ainsi 
que Hocine Zeghbib, juriste et 
maître de conférences honoraire à 
l’Université de Montpellier.
En conclusion, les auteurs appellent 
à retrouver « l’esprit des hommes 
d’État qui, après une guerre 
meurtrière, avaient su bâtir des 
passerelles et trouver des solutions 
pour renouer le dialogue».

ALGÉRIE-FRANCE :
Des personnalités exhortent Macron et le président 

Tebboune à la réconciliation

Vague de haine contre l’avocate Khadija Aoudia après sa 
plainte contre Bruno Retailleau

L’avocate d’origine 
algérienne, Khadija 
Aoudia, ancienne 

bâtonnière au barreau de Nîmes, 
est victime de nombreuses insultes 
racistes et sexistes sur internet. 
Ces attaques font suite à sa plainte, 
déposée au nom de plusieurs 
associations, contre le ministre 
français de l’Intérieur, Bruno 
Retailleau.
Le 8 août dernier, trois associations, 
présentées par Khadija Aoudia, 
ont saisi la Cour de la justice de 
la République. Elles accusent le 
ministre français de l’Intérieur 
«d’incitation à la haine» et 
de «discrimination» envers la 
communauté musulmane et les 
personnes d’origine maghrébine.

La plainte s’appuie sur plusieurs 
déclarations publiques de 
Bruno Retailleau, notamment 
«l’immigration n’est pas une chance 
pour la France», «le voile est un 
signe d’apartheid» , «à bas le voile».

« Dehors Blédarde » : l’avocate 
Khadija Aoudia subit une vague 

de haine
Suite à l’annonce de la plainte, 
Khadija Aoudia est devenue la cible 
d’attaques extrêmement violentes. 
Sur les réseaux sociaux, des insultes 
racistes telles que « dehors blédarde 
» et des messages l’incitant à quitter 
la France pour l’Algérie, comme « 
qu’elle aille en Algérie faire son 
métier» et «qu’elle mette son sac-
poubelle sur le crâne puis hop dans 
le premier avion direction Alger» , 

ont été proférés.
Ces attaques sont également 
accompagnées de remarques 
sexistes, comme «ma belle» et «la 
petite dame algéro-française», et 
incluent des menaces pouvant aller 
jusqu’à «la provocation au viol».
Par ailleurs, de nombreux avis 
postés sur la fiche Google de 
l’avocate témoignent du même 
climat hostile que celui sur les 
réseaux sociaux. Parmi eux, on 
peut lire des commentaires comme 
: «Avocate faisant une différence 
en fonction de votre origine. Mieux 
vaut ne pas être Français si vous 
souhaitez qu’elle vous représente» 
ou encore «la France aux Français» 

Soutiens de la profession
En réponse à ces attaques, la section 

nîmoise du syndicat des avocats de 
France, la Conférence régionale des 
bâtonniers du Grand sud-est de la 
Corse, ainsi que l’Ordre du barreau 
d’Alès ont exprimé leur solidarité 
avec Khadidja Aoudia.
En effet, Michael Bastien, président 
de la Ligue de Défense des valeurs 
républicaines et impliqué dans la 
plainte, a déclaré que ces messages 
sont «symptomatiques de la réalité» 
et reflètent «un climat délétère » 
alimenté par les discours politiques.
Il a ajouté : «Quand vous avez la 
peau noire ou que vous êtes arabe, 
on vous déteste, on vous dévisage 
partout, tout le temps et plusieurs 
fois par jour. Vous finissez par croire 
ce que le regard des autres vous 
renvoie, surtout quand un ministre 

vous explique que vous n’êtes qu’un 
barbare».
De son côté, Khadija Aoudia 
reconnaît «cristalliser les haines» 
en tant que femme et en raison de 
son prénom. Mais elle refuse de 
porter plainte contre ses harceleurs, 
estimant que «les concitoyens 
sont aveuglés par les discours qui 
viennent des plus hautes sphères de 
l’État» .

Noëlle Lenoir maintient ses propos polémiques 
sur les Algériens malgré les plaintes

L’ancienne ministre 
française des Affaires 
européennes, Noëlle 

Lenoir, fait face à plusieurs plaintes 
pour racisme après ses propos 
controversés sur les Algériens. 
Malgré les accusations, elle a décidé 
de « maintenir ses déclarations« .
Vendredi 8 août, Noëlle Lenoir, 
ancienne membre du Conseil 
constitutionnel et ex-ministre des 
Affaires européennes sous le mandat 
de Jacques Chirac, a tenu des propos 
controversés. Elle a déclaré que « 
des millions (…) peuvent sortir un 
couteau dans le métro, dans une 
gare, dans la rue, n’importe où, ou 
prendre une voiture et rentrer dans 

une foule«.
Après avoir été la cible d’une plainte 
de SOS Racisme pour ses propos 
racistes sur les Algériens sur CNews, 
Noëlle Lenoir a réagi. Dans un 
communiqué, elle est partiellement 
revenue sur ses déclarations tout en 
essayant de les justifier.

Noëlle Lenoir : « Il fallait 
évidemment entre des milliers et 

non pas des millions »
Dans son communiqué, publié 
mercredi, Noëlle Lenoir a précisé 
que ses propos visaient « des milliers 
et non des millions » d’Algériens. 
Elle a maintenu ses déclarations en 
affirmant « qu’elle ne ciblait pas la 
communauté algérienne dans son 

ensemble, qui vit pacifiquement en 
France« .
Elle poursuit en affirmant que ses 
déclarations visaient une minorité 
faisant l’objet d’une obligation de 
quitter le territoire français et qui se 
maintient malgré tout en France.
En outre, elle a signalé avoir reçu des 
« menaces de mort sur les réseaux 
sociaux et par téléphones, ainsi que 
des injures et des diffamations à 
caractère antisémite et sexiste« , le 
tout de manière anonyme. La police 
parisienne a recueilli sa déposition 
mardi.
Le parquet de Paris a confirmé à 
l’AFP avoir reçu la plainte de SOS 
Racisme pour discrimination, ainsi 

que celle de Noëlle Lenoir pour 
cyberharcèlement.

Une lettre ouverte à la suite des 
propos racistes de Noëlle Lenoir

Un collectif de citoyens, chercheurs 
et militants associatifs a adressé une 
lettre ouverte à la Défenseure des 
droits de l’homme, au président de 
l’ARCOM, et à la procureure de 
Paris.  Cette démarche fait suite 
aux propos de l’ancienne ministre 
française sur les Algériens.
Selon les signataires, ces déclarations 
constituent une stigmatisation 
collective et un discours de haine 
envers les Algériens. Le collectif 
rappelle que ces propos portent 
atteinte à la dignité et à l’égalité, dans 

un contexte où les discriminations 
raciales persistent en France. En 
effet, la lettre souligne que de tels 
propos sont illégaux et passibles 
de peines d’emprisonnement et 
d’amendes, conformément aux 
articles de la loi sur la liberté de la 
presse de 1881.
Pour finir, les signataires demandent 
solennellement aux trois autorités 
de saisir de l’affaire et d’instruire 
ce dossier, chacune dans le cadre 
de ses compétences. Ils appellent 
également à une plus grande de la 
part des responsables politiques 
et des médias, afin d’éviter la 
banalisation de propos contraires 
aux principes de la République.
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Bus vétustes – renouvellement du parc : 
Sanctions sévères pour les transporteurs récalcitrants

84 000 nouveaux bus contre 
10 milliards de dollars :

Le constat coûteux 
de l’ex-ministre Ait Ali

La famille artistique 
et culturelle d’Algérie 

en deuil après le drame 
de Oued El Harrach

Face à la vétusté du parc 
national des transports 
collectifs et après le drame 

survenu à Alger, les autorités 
ont décidé d’accélérer la mise à 
l’écart des bus les plus anciens. 
Le plan gouvernemental prévoit 
un retrait progressif en deux 
étapes. Il est accompagné de 
mesures d’accompagnement pour 
les transporteurs. De plus, les 
opérateurs n’appliquant pas les 
directives présidentielles feront 
face à de sévères sanctions.

Sanctions contre 
les transporteurs récalcitrants

Le gouvernement algérien aurait 
décidé de serrer la vis face aux 
transporteurs qui ne respecteraient 
pas les nouvelles directives 
concernant le renouvellement 
du parc national de bus. Dans 
une déclaration accordée au 

média arabophone Ennahar, 
Omar Herdou, député national 
et représentant de l’Organisation 
nationale des transporteurs, aurait 
affirmé que toute infraction à la 
décision présidentielle entraînerait 
désormais le retrait définitif 
de la licence d’exploitation du 
contrevenant.
Le ministère des Transports 
adressera prochainement des 
avertissements officiels aux 
directions locales pour qu’elles 
appliquent strictement les 
mesures adoptées en conseil 
interministériel. En parallèle, il 
mettra à la disposition des citoyens 
un numéro vert pour signaler les 
infractions.
Cette fermeté vise à garantir 
l’exécution rapide d’un plan 
jugé prioritaire par les autorités. 
Les mesures suivent plusieurs 

accidents mortels impliquant des 
véhicules vétustes. Parmi eux, le 
drame d’Alger ayant coûté la vie à 
18 personnes.

Incitations pour l’acquisition 
de bus récents

Pour accompagner les 
transporteurs dans cette transition, 
le gouvernement prévoit une 
série de dispositifs incitatifs. Le 
gouvernement mettra en place 
des crédits bancaires. De plus, il 
accordera des avantages fiscaux 
et douaniers afin de faciliter 
l’acquisition de nouveaux bus ou 
de véhicules d’occasion de moins 
de cinq ans.
Le ministre des Transports, 
Saïd Sayoud, a précisé que les 
secteurs concernés arrêteront, en 
coordination avec son département, 
les détails relatifs aux conditions 
d’octroi de ces crédits et aux 

avantages associés. L’exécutif 
encourage aussi la production 
locale de bus. Cette initiative vise 
à stimuler l’industrie nationale 
et à réduire la dépendance aux 
importations.
Par ailleurs, des commissions 
mixtes seront installées au niveau 
de chaque wilaya pour inspecter 
l’état des véhicules encore en 
circulation, tant sur le plan 
structurel que sur les équipements 
intérieurs et les dispositifs de 
sécurité. Seuls les bus validés par 
ces inspections seront autorisés à 
rouler.

Retrait progressif 
des bus anciens

Au cœur du dispositif figure le 
retrait progressif des bus les plus 
anciens. Le président Abdelmadjid 
Tebboune a ordonné la mise hors 
circulation des véhicules de plus de 

30 ans. Cela doit se faire dans un 
délai de six mois. Cette première 
phase concernera environ 5 500 
bus recensés à l’échelle nationale.
Dans un second temps, le plan 
s’élargira aux bus de plus de 20 
ans, estimés à 27 000 unités. À 
plus long terme, le gouvernement 
ambitionne de renouveler 
l’ensemble du parc, qui compte 
plus de 84 000 bus, dans un délai 
maximal de trois ans.
Cette réforme vise à assainir et 
moderniser le secteur du transport 
public, en garantissant un service 
plus sûr, plus organisé et adapté 
aux besoins des citoyens.

Dans un texte publié récemment, 
l’ancien ministre des Transports, 
Ferhat Aït Ali, dresse un constat 

sévère sur l’état du parc national de bus et 
propose une réorganisation en profondeur 
du secteur. Selon lui, les solutions actuelles, 
limitées au maintien du système existant, 
ne font que reproduire les problèmes 
accumulés depuis des décennies.
Aït Ali rappelle que le parc de bus en Algérie 
compte environ un millier de véhicules, dont 
une partie est totalement hors service. Ces 
bus, explique-t-il, ont en moyenne quarante 
ans d’âge. Leur remplacement coûterait, au 
prix actuel sur le marché international, plus 
de dix milliards de dollars et nécessiterait 
au minimum cinq années, même en 
s’approvisionnant auprès de constructeurs 
chinois.
Algérie : Ferhat Aït Ali plaide pour une 
refonte du transport urbain
L’ancien ministre souligne également 
l’incapacité des transporteurs privés à 
financer de nouveaux véhicules. Leurs 
revenus sont jugés insuffisants, comparables 
en précarité à l’état de leurs bus, tandis que 
les banques refusent d’accorder des crédits 
sans garanties solides. Cette équation, selon 
lui, condamne de facto le renouvellement du 
parc dans sa forme actuelle.
Pour sortir de l’impasse, Ferhat Aït Ali 
plaide pour une réorganisation structurelle. Il 
propose la relance des entreprises publiques 
de transport urbain dans les grandes villes, 
avec la mise en circulation de 10 000 bus 
modernes financés par l’État.
Dans le reste du pays, il suggère de favoriser 
la création de grandes sociétés privées 
capables de gérer un parc suffisant pour 
desservir des villes d’au moins 100 000 

habitants. Ces entreprises devraient disposer 
de centres de maintenance, de moyens de 
contrôle technique, ainsi que de camions de 
dépannage pour chaque trentaine de bus.
Ferhat Aït Ali alerte : « Le parc de bus 
algérien à bout de souffle »
Parallèlement, il estime que les banques 
doivent adapter leurs mécanismes de 
financement en allongeant la durée des 
crédits à dix ans, ce qui correspond aux deux 
tiers de la durée de vie d’un véhicule. Le 
Trésor public, de son côté, devrait prendre 
en charge les intérêts liés au renouvellement 
du parc.
S’agissant des propriétaires actuels de bus, 
Aït Ali reconnaît qu’ils se trouvent dans 
une impasse économique et sociale. Le 
prix des billets ne couvre pas les charges, 
et il est impossible de l’augmenter en 
raison du pouvoir d’achat limité des 
usagers. Il propose que l’État rachète les 
véhicules encore exploitables selon leur 
valeur résiduelle, et mette au rebut ceux qui 
représentent un danger. Leurs propriétaires 
pourraient être réemployés au sein des 
nouvelles sociétés publiques ou privées, 
après formation et contrôle.
Pour l’ancien ministre, il ne s’agit pas 
seulement d’un enjeu économique, mais 
aussi de sécurité, d’image et d’organisation 
urbaine. « Tout investissement dans 
l’ancienne structure ne ferait que reproduire 
les mêmes problèmes », avertit-il. Le 
transport urbain, conclut-il, est un secteur 
structurant qui ne peut survivre morcelé en 
milliers de petites entités fragiles. L’Algérie, 
selon lui, doit suivre l’exemple des pays 
avancés ou renoncer à l’ambition de devenir 
un pays moderne.

A la suite du tragique accident 
survenu vendredi soir à Oued El 
Harrach, ayant coûté la vie à 18 

personnes et fait 13 blessés, de nombreux 
artistes et écrivains algériens ont exprimé 
leur profonde compassion envers les 
familles endeuillées. Ils ont adressé leurs 
condoléances et réaffirmé que leur mission 
artistique ne peut être dissociée de leur 
engagement humain.
« Notre message créatif est aussi un message 
de solidarité », ont souligné plusieurs 
d’entre eux, rappelant que la culture et l’art 
doivent se tenir aux côtés du peuple dans les 
moments les plus douloureux.
Parmi les personnalités qui ont pris la parole 
figurent des noms connus comme Nabil 
Asli, Khaled Benaïssa, Nouri Koufi, Cheb 
Mami, Sara Ghrib, Lila Borsali et plusieurs 
autres. Tous ont exprimé leur tristesse et leur 
volonté de partager la douleur des familles 
touchées par ce drame. Pour ces figures de 
la scène artistique et culturelle, il s’agit d’un 
devoir moral d’accompagner la société dans 
ses épreuves et de rappeler que la culture est 
aussi un espace de soutien et de réconfort.

Hommage national aux victimes 
de l’accident d’Oued El Harrach

Le ministère de la Culture et des Arts a 
annoncé, ce samedi, le report de toutes les 
activités festives programmées entre le 16 
et le 18 août 2025. Cette décision, prise 
par le ministre Zohir Bellou, s’inscrit dans 
le respect du deuil national décrété par le 
président de la République, Abdelmadjid 

Tebboune, en mémoire des victimes de 
l’accident de la route.
Ce deuil national témoigne de l’importance 
de l’événement et de la solidarité du peuple 
algérien. Le report des festivités est un 
signe de respect envers les victimes et leurs 
familles, permettant au pays de se recueillir 
et de commémorer les vies perdues.

Solidarité et soutien du monde 
artistique algérien

L’élan de solidarité exprimé par les artistes, 
conjugué à la décision des autorités 
culturelles, témoigne d’un pays uni face à 
la douleur. Dans un contexte où la tragédie 
a profondément marqué l’opinion publique, 
la voix de la culture se veut un relais 
d’humanité, de compassion et d’espérance.
De nombreux artistes ont exprimé leur 
soutien aux familles des victimes, offrant 
des messages de réconfort et d’espoir. Cet 
acte de solidarité témoigne de l’importance 
de l’unité et du soutien mutuel en temps de 
crise.
Un message d’espoir et de recueillement

Que Dieu accueille les victimes en Sa 
miséricorde et accorde patience et réconfort 
à leurs proches.
L’Algérie est unie dans la douleur suite 
à ce tragique accident. La solidarité et la 
compassion exprimées par les artistes, 
le gouvernement et la population dans 
son ensemble témoignent de la force et 
de la résilience du peuple algérien face à 
l’adversité.
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ORIENTATION DES NOUVEAUX BACHELIERS:
 La période du 19 au 23 août réservée aux cas particuliers

UNE  HISTOIRE HORS DU COMMUN À MOSTAGANEM:
Quand un échec au bac devient une prison de 25 ans

L’ANPDP lance son nouveau site 
internet

Fermeture immédiate de la 
résidence universitaire de Beni 

Messous pour rénovation

Rejoindre une ENS, changer d’établissement
Nouvelle opportunité pour les bacheliers 2025

Le ministère de 
l’Enseignement supérieur 
et de la Recherche 

scientifique a annoncé, lundi 
dans un communiqué, que la 
période allant du 19 au 23 août 
courant sera réservée aux cas 

particuliers relatifs à l’orientation 
des nouveaux bacheliers (session 
2025).
Les cas particuliers incluent 
“la réorientation au sein ou 
en dehors de la même ville 
universitaire et la réorientation 

pour une inscription dans des 
Ecoles normales supérieures 
(ENS) et leurs annexes et les 
points de formation rattachés aux 
universités, en fonction des places 
pédagogiques disponibles”, a 
précisé le ministère.

“Les concernés doivent soumettre 
leurs demandes exclusivement via 
la plateforme électronique : https://
progres.mesrs.dz/webetu , ou en 
scannant le code QR disponible 
sur le site officiel du ministère”, 
conclut le communiqué.

Les habitants de la ville 
de Mostaganem ont été 
bouleversés par une histoire 

hors du commun. Les services de 
police et de la protection civile 
ont libéré une femme âgée d’une 
quarantaine d’années, restée 
enfermée dans sa maison depuis 
plus de 25 ans. L’affaire, relayée par 
plusieurs médias, a choqué l’opinion 
publique par ses détails dramatiques.
La victime, prénommée Nadia, est 
née en 1982. En 1999, alors âgée 
de 17 ans, elle échoue à l’examen 
du baccalauréat. Ce revers scolaire, 
anodin pour beaucoup, fut pour elle 
un véritable choc psychologique. 
Incapable de surmonter cet échec 
scolaire, elle prend une décision 
radicale : se cloîtrer dans une 

chambre obscure de la maison 
familiale. Depuis ce jour, elle n’a 
plus franchi la porte de son domicile.
Vingt-cinq années d’enfermement 
volontaire à Mostaganem
Durant un quart de siècle, Nadia 
a vécu dans des conditions 
inimaginables. La pièce dans 

laquelle elle s’était enfermée était 
plongée dans le noir, jonchée de 
détritus, rendant l’intervention des 
secours particulièrement difficile. 
Les policiers et les pompiers ont dû 
franchir des amas de déchets pour 
atteindre la femme et l’évacuer. 
Les premières images diffusées 
montrent un cadre de vie insalubre 
et inhumain.
Cette réclusion volontaire soulève 
de nombreuses interrogations. 
Selon le témoignage de son frère, 
la famille avait tenté à plusieurs 
reprises de la convaincre de sortir. 
Mais Nadia réagissait violemment à 
toute tentative d’intervention.
Les questions sans réponses du 
drame de Mostaganem
Restent des questions en suspens : 

comment ses proches ont-ils pu la 
laisser vivre dans de telles conditions 
aussi longtemps ? Pourquoi aucune 
aide médicale ou psychologique n’a 
été sollicitée ? Et surtout, comment 
le voisinage n’a-t-il pas alerté les 
autorités avant que la situation ne 
devienne insupportable ?
C’est finalement l’odeur 
pestilentielle qui a alerté les 
riverains. Gênés, ils contactent les 
forces de l’ordre. À leur arrivée, les 
autorités découvrent l’inimaginable 
: une femme enfermée depuis 25 
ans, volontairement recluse dans 
une prison qu’elle s’était elle-même 
imposée.
L’affaire Nadia : un appel à la 
responsabilité collective
Au-delà de l’horreur de cette 

histoire, l’affaire Nadia révèle 
les conséquences dramatiques de 
la fragilité psychologique et du 
manque d’accompagnement. Un 
simple échec scolaire a suffi à 
bouleverser toute une vie. Elle pose 
aussi la question de la responsabilité 
collective : celle de la famille, 
du voisinage et des institutions, 
face à une situation qui aurait dû 
déclencher depuis longtemps une 
prise en charge.
L’affaire Nadia à Mostaganem est un 
rappel poignant de l’importance de 
la santé mentale et du soutien social. 
Espérons que ce drame permettra 
une prise de conscience collective et 
encouragera une meilleure prise en 
charge des personnes souffrant de 
troubles psychologiques.

L’Autorité nationale de protection 
des données à caractère personnel 
(ANPDP) a lancé son nouveau 

site internet qui a pour objectif de renforcer 
la culture juridique et numérique au sein 
de la société et d’ouvrir des canaux de 
communication plus efficaces, a indiqué 
mercredi un communiqué de cette instance. 
Lancé à l’occasion du deuxième anniversaire 
de l’entrée en vigueur de la loi 18-07 relative à 
la protection des personnes physiques dans le 
traitement des données à caractère personnel, 
ce nouveau site “s’inscrit dans le cadre 
du renforcement de la transparence, de la 
consécration du droit d’accès à l’information et 
du développement des services numériques”, 
a précisé le communiqué.
Il s’inscrit également dans le contexte 
de “l’engagement de l’ANPDP à mettre 
en œuvre les dispositions de cette loi, à 
renforcer la culture juridique et numérique 
au sein de la société et à ouvrir des canaux 
de communication plus efficaces avec les 

citoyens, les professionnels et les institutions 
concernées”, selon la même source.
Ce nouveau site (https://anpdp.dz/ar) met 
à disposition “un contenu qui permet de 
prendre connaissance des obligations et droits 
stipulés par la loi, des procédures de mise en 
conformité et des moyens de prendre attache 
avec l’Autorité nationale de protection des 
données à caractère personnel pour tout 
renseignement sur les dispositions de cette 
loi”.

Le ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique a annoncé, dimanche dans 

un communiqué, la fermeture immédiate de 
la résidence universitaire de Beni Messous 
(garçons) en vue de rénover toutes les ailes 
dédiées à l’hébergement des étudiants, ainsi 
que toutes les structures de la résidence.
“Suite à une visite inopinée du ministre de 
l’Enseignement supérieur et de la Recherche 
scientifique, M. Kamel Baddari, dimanche 

soir, 17 août 2025, effectuée dans un certain 
nombre de résidences universitaires à Alger 
Ouest et Centre, il a été décidé la fermeture 
de la résidence universitaire de Beni Messous 
(garçons) afin de rénover toutes les ailes 
dédiées à l’hébergement des étudiants, ainsi 
que toutes les structures de la résidence, dans 
le cadre d’une amélioration continue des 
services fournis aux étudiants”, précise le 
communiqué du ministère.

Les bacheliers fraîchement 
admis de la session 2025 
disposent d’une fenêtre 

supplémentaire pour revoir leur 
avenir académique.
Le ministère de l’Enseignement 
supérieur et de la Recherche 
scientifique vient d’annoncer une 
période spéciale, du 19 au 23 août, 
consacrée aux cas dits « particuliers 
». Une opportunité rare pour 
réajuster un choix parfois fait dans 
la précipitation.
Réorientation universitaire : une 

seconde chance pour les bacheliers 
2025
Cette démarche s’adresse aux 
étudiants qui souhaitent modifier 
leur affectation initiale. Que ce soit 
dans la même ville universitaire ou 
ailleurs. Le dispositif inclut aussi les 
candidats désireux d’intégrer une 
École supérieure de l’enseignement 
pédagogique ou l’un de ses annexes. 
Ainsi que les structures de formation 
rattachées aux universités, dans 
la limite des places pédagogiques 
disponibles.
Concrètement, les demandes 
pourront être introduites 
exclusivement en ligne via la 
plateforme numérique officielle 

du ministère (progres.mesrs.
dz/webetu). Un code QR 
figure également sur l’annonce 
ministérielle pour faciliter l’accès 
direct au portail.
Bacheliers 2025 : quels sont les cas 
concernés par cette réorientation 
spéciale ?
La note ministérielle précise trois 
grandes situations éligibles à cette 
procédure :
•Changement de filière ou 
d’établissement : dans la même 
ville universitaire ou vers une autre 
wilaya.
•Inscription dans une École normale 
supérieure (ENS) ou ses annexes 
: une possibilité ouverte selon le 

nombre de places encore vacantes.
•Intégration d’un point de formation 
rattaché à une université : là aussi 
sous réserve de la capacité d’accueil 
disponible.
Cette mesure vise à répondre aux 
demandes des étudiants qui, après 
la première phase d’orientation, 
estiment que leur choix initial ne 
correspond pas à leurs aspirations, 
ou qui souhaitent saisir une 
opportunité d’intégrer une formation 
plus en adéquation avec leur projet 
professionnel.
Une procédure 100 % numérique
Le ministère traitera l’ensemble 
des dossiers en ligne, évitant 
ainsi le passage par les services 

administratifs. Ainsi, seuls les 
dépôts via la plateforme officielle 
seront pris en compte. Les étudiants 
concernés doivent soumettre leur 
demande entre le 19 et le 23 août, 
sans aucune prolongation possible.
En ouvrant ce créneau exceptionnel, 
le ministère entend offrir aux 
nouveaux bacheliers une chance 
supplémentaire de sécuriser leur 
avenir académique. Il s’agit aussi 
d’une manière de fluidifier l’accès 
aux filières et de mieux répartir les 
effectifs selon les disponibilités 
pédagogiques. Les prochains jours 
s’annoncent donc décisifs pour 
de nombreux étudiants encore 
hésitants.
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Smartphones Made in Algeria : 
Un partenariat stratégique avec ZTE Nubia

Gaz :
L’Algérie conforte sa place de leader sur le marché espagnol

Hydrocarbures : 
L’Algérie signe 2 nouvelles conventions 

avec un géant américain

La société algérienne Sacomi 
a annoncé, ce samedi, le 
lancement d’une nouvelle 

marque de téléphones mobiles 
alliant technologie de pointe et 
qualité de fabrication locale, et 
ce, dans le cadre d’un partenariat 
stratégique avec le géant chinois 
ZTE Nubia.
Dans une déclaration à la presse, 
le directeur général de Sacomi, 
Ahmed Taïba Miliani, a affirmé que 
cette initiative marque une étape 
décisive pour l’Algérie. Selon 
lui, ce partenariat contribuera à 
la formation d’ingénieurs et de 
techniciens algériens spécialisés, 
renforçant ainsi les compétences 
nationales et soutenant la 
souveraineté numérique du pays.
« Cette coopération ouvre de 
nouvelles perspectives pour 

la fabrication d’appareils 
électroniques modernes, tout en 
mettant en avant la fierté de la 
marque Made in Algeria », a-t-il 
déclaré.

Production locale de 
smartphones en Algérie : 

Un partenariat stratégique 
avec ZTE Nubia

M. Miliani a insisté sur 
l’importance d’intégrer davantage 
de compétences locales dans 
la chaîne de production, 
conformément aux orientations 
du président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune. 
L’objectif est d’augmenter le taux 
d’intégration locale, réduire la 
dépendance aux importations et 
créer une véritable valeur ajoutée 
pour l’économie nationale.
Actuellement, le taux d’intégration 

dans la production de smartphones 
de Sacomi atteint environ 30%, les 
matières premières étant encore 
importées d’Asie. Toutefois, 
un nouveau projet de ligne de 
production est déjà en cours, 
visant à diversifier l’offre avec des 
modems et tablettes électroniques, 
avec un taux d’intégration qui 
pourrait dépasser 45% dans les 
prochaines années.

Sacomi : 
Diversification de la production 

et impact économique
Outre la fabrication de 
smartphones, Sacomi produit 
également des appareils 
électroménagers tels que des 
téléviseurs, des lave-linge et des 
climatiseurs. Avec cette nouvelle 
gamme de téléphones, l’entreprise 
espère réduire significativement 

la facture d’importation, créer des 
emplois qualifiés et contribuer 
au renforcement de la sécurité 
numérique nationale.
De son côté, Jas Liu Mia, directeur 
exécutif de ZTE Nubia, a exprimé 
sa satisfaction face à cette 
collaboration. « Nous sommes 
présents en Algérie depuis 2001 
et nous collaborons déjà avec 
des entreprises majeures comme 
Algérie Télécom. Ce partenariat 
avec Sacomi est une vision tournée 
vers l’avenir et nous sommes 
convaincus qu’il apportera des 

résultats prometteurs », a-t-il 
déclaré.

L’Algérie, acteur émergent 
de l’innovation technologique 

en Afrique
À travers cette alliance, l’Algérie 
confirme qu’elle ne se limite plus à 
la consommation de technologies, 
mais qu’elle est désormais capable 
d’en produire localement. Le projet 
ouvre également des horizons pour 
les jeunes entrepreneurs et start-up, 
en créant un écosystème favorable 
à l’innovation.
L’arrivée de cette nouvelle marque 
de smartphones sur le marché 
algérien illustre ainsi une ambition 
claire : faire de l’Algérie un acteur 
incontournable de l’innovation 
technologique en Afrique et dans 
la région.

L’Algérie a consolidé 
sa place de premier 
fournisseur de gaz 

naturel de l’Espagne en juillet 
2025, tout en voyant ses échanges 
commerciaux avec Madrid repartir 
fortement après plus de deux ans 
de gel quasi total.
Selon les données publiées par 
l’opérateur espagnol Enagás, 
l’Algérie a couvert 32,9 % des 
besoins espagnols en gaz au mois 
de juillet, soit 10 211 GWh. La 
quasi-totalité de ce volume (9 330 
GWh) a transité par le gazoduc 
Medgaz, reliant directement Beni 
Saf (Algérie) à Almería (Espagne), 
tandis que 881 GWh ont été livrés 
sous forme de gaz naturel liquéfié 
(GNL).
En comparaison, les États-Unis ont 
fourni 20,6 % du gaz consommé 
par l’Espagne sur la même période, 
soit 6 389 GWh, en forte hausse 
(+55 % par rapport à juin). Sur les 

sept premiers mois de 2025, Alger 
conserve également sa position 
dominante avec 32 % de parts de 
marché, devant Washington (28,9 
%) et la Russie.

Commerce : 
Un retour en force après 882 

jours de blocage
Cette performance énergétique 
s’accompagne d’un redémarrage 
spectaculaire du commerce 
bilatéral. Entre juin 2022 et 
novembre 2024, les relations 
économiques avaient été 
lourdement affectées par les 
tensions diplomatiques liées au 
Sahara occidental. Les exportations 
espagnoles vers l’Algérie s’étaient 
effondrées, passant de 2,9 milliards 
d’euros en 2019 à seulement 332 
millions en 2023.
Mais depuis la levée des restrictions 
bancaires le 6 novembre 2024, les 
échanges ont repris de plus belle.
Entre janvier et mai 2025, les 

ventes espagnoles vers l’Algérie 
ont atteint environ 900 millions 
d’euros, soit +162 % par rapport 
à la même période en 2024. Rien 
qu’en mai, Madrid a expédié 217 
millions d’euros de marchandises 
vers Alger, contre 54,5 millions un 
an plus tôt.
Le secteur céramique espagnol, 
concentré dans la région de 
Castellón, a rapidement regagné 
le terrain perdu face à la Turquie 
et à l’Italie. En janvier-février 
2025, les exportations de produits 

céramiques vers l’Algérie ont 
atteint 17,8 millions d’euros, 
presque au niveau des ventes vers 
l’Italie (19 millions) et deux fois 
supérieures à celles réalisées par la 
Turquie sur toute l’année 2024.

Des secteurs porteurs malgré 
un climat politique fragile

La reprise touche également 
l’agroalimentaire, la chimie, 
la machinerie, l’équipement 
électrique et l’automobile.
Pour Djamal Eddine Bouabdallah, 
président du Cercle de commerce 

et d’industrie algéro-espagnol, « 
nous sommes déjà à des niveaux 
d’avant la crise ». Il estime 
que la proximité géographique 
ouvre la voie à une véritable 
intégration industrielle. Malgré 
ce redémarrage, la normalisation 
diplomatique reste timide.
L’ancien ministre et ex-
ambassadeur Abdelaziz Rahabi 
rappelle que, même au plus fort 
de la crise, le gaz n’a jamais été 
interrompu : « C’est l’une des 
leçons de cette crise, même au 
moment le plus grave, l’Algérie a 
respecté ses engagements. »
En juin 2025, l’Algérie fournissait 
encore 26 à 30 % du gaz mensuel 
de l’Espagne, derrière les États-
Unis, mais devant la Russie. Un 
signe que, malgré les tensions, le 
lien énergétique et commercial 
reste un pilier stratégique entre les 
deux pays.

Un pas de plus vient d’être 
franchi dans le partenariat 
énergétique entre l’Algérie 

et les États-Unis. L’Agence 
nationale pour la valorisation 
des ressources en hydrocarbures 
(Alnaft) et Occidental Petroleum 
(Oxy) ont signé, dimanche 17 
août 2025, deux conventions. 
Ces conventions portent sur la 
réalisation d’études géologiques et 
géophysiques.
Ces travaux visent à évaluer le 
potentiel en hydrocarbures de deux 
zones stratégiques. Le périmètre 
d’El Ouabed, situé dans le bassin 
de Benoud, et celui de Dahar, au 
nord des bassins de Berkine et 
d’Oued Mya.
Ces conventions s’inscrivent dans 
la continuité d’un partenariat déjà 
ancien. Elles traduisent la volonté 
des deux parties d’approfondir 

la coopération en matière 
d’exploration et de recherche.

Algérie – États-Unis : 
Vers une coopération 
énergétique renforcée

Selon le communiqué du ministère 
de l’Énergie et des Mines, ces 
accords doivent permettre « de 
renforcer la coopération entre 
Alnaft et Occidental Petroleum 
». De plus, ils doivent ouvrir 
la voie à de futurs projets de 
développement. Pour Oxy, il 
s’agit d’apporter son savoir-faire 
dans l’évaluation du sous-sol, un 
domaine où l’entreprise revendique 
une expertise mondiale.
La compagnie américaine a 
d’ailleurs salué cette étape. 
Elle affirme sa disponibilité 
à « mobiliser son expérience 
internationale pour la réussite 
de ces projets ». Elle souligne 

qu’elle considère la coopération 
avec l’Algérie comme « un choix 
stratégique de long terme ».
Occidental Petroleum en Algérie : 

Un partenariat de longue 
date dans le secteur des 

hydrocarbures
Occidental Petroleum n’est pas 
un nouvel acteur sur la scène 
énergétique algérienne. Implantée 
dans le pays depuis la fin des 
années 1980, la société a participé 
à plusieurs projets structurants 
en partenariat avec Sonatrach. 
Notamment sur les champs 
d’Ourhoud, Hassi Berkine et El 
Merk.
Au fil des décennies, Oxy a 
multiplié les engagements. En 
juillet 2022, elle a signé avec 
Sonatrach, Eni et TotalEnergies un 
contrat de près de 4 milliards de 
dollars. Ce contrat vise à prolonger 

l’exploitation des blocs 404 et 208 
durant 25 ans.
Deux ans plus tard, en marge 
du salon Napec à Oran, un 
protocole d’accord a jeté les bases 
d’un futur contrat sur la zone de 
Berkine Centre. Plus récemment, 
en avril 2025, deux mémorandums 
d’entente ont été conclus à 
Houston. Ces accords portent sur 
l’exploration et les techniques de 
récupération assistée.

L’Algérie en phase finale 
de négociation avec Chevron 

et ExxonMobil
La signature de ces nouvelles 
conventions intervient alors que 
les majors américaines multiplient 
les initiatives en Algérie. Chevron 
et ExxonMobil ont intensifié 
leurs discussions avec Sonatrach. 
D’ailleurs, elles ont été reçues 
ces derniers mois par le président 

Abdelmadjid Tebboune et par le 
ministre de l’Énergie Mohamed 
Arkab.
En juillet dernier, la visite à Alger 
de Massad Boulos, haut conseiller 
du président américain, a confirmé 
l’intérêt stratégique de Washington 
pour le secteur. Le responsable a 
insisté sur « les grandes possibilités 
de renforcer la coopération 
commerciale, notamment dans le 
domaine énergétique ». Plaçant 
ainsi les hydrocarbures au cœur de 
la relation bilatérale.
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ANNABA / INFRASTRUCTURES ÉDUCATIVES
Poursuite de la campagne de nettoyage des écoles 

en prévision de la rentrée scolaire

Dans le cadre des 
préparatifs pour la 
rentrée scolaire 2025-

2026, une vaste opération de 
nettoyage et d’assainissement 
des établissements éducatifs 
a été opérée. Cette initiative 
résulte de la mise en œuvre des 
instructions du wali d’Annaba, 
Abdelkader Djellaoui, et sous 
le suivi direct du chef de daïra 
d’Annaba ainsi que du président 
par intérim de l’Assemblée 
Populaire Communale (APC) 
d’Annaba. Elle traduit le souci 
des autorités locales d’offrir aux 
élèves et au corps enseignant des 

conditions d’accueil optimales 
à l’occasion de la reprise des 
cours. Sous la coordination 
des services de la commune, 
plusieurs équipes d’intervention 
ont été mobilisées, hier matin 
pour procéder au nettoyage des 
cours, des salles de classe, des 
espaces extérieurs et des abords 
des établissements scolaires. 
Parmi les écoles concernées par 
cette première étape figurent les 
écoles ‘’Hassan Ibn Hayteham’’, 
‘‘Meriem Saâdane’’, et enfin 
‘’Abou Bakr Esseddik’’. Les 
opérations se poursuivront 
progressivement afin de couvrir 
l’ensemble des établissements 
éducatifs relevant du territoire 

de la commune d’Annaba. Les 
autorités locales ont rappelé que 
cette démarche s’inscrit dans 
une vision plus large visant à 
renforcer la culture de la propreté 
et à inciter l’ensemble des acteurs 
collectivités, personnel éducatif, 
parents et élèves à participer 
activement à la préservation de 
l’hygiène dans l’environnement 
scolaire. Le slogan retenu pour 
cette campagne, « La propreté, 
est de notre responsabilité à tous 
», illustre l’esprit collectif et 
citoyen qui anime cette opération 
d’envergure.

ANNABA / CIRCONSCRIPTION ‘’BENMOSTEFA BENAOUDA’’
Le wali-délégué inspecte les travaux de réhabilitation

 du réseau d’éclairage public

ANNABA / DCP 
Suivi du dispositif de veille sur l’approvisionnement en produits 

de large consommation

Dans le cadre du suivi 
continu des projets 
de développement 

local, le wali-délégué de la 
circonscription administrative 
de la nouvelle ville 
‘’Benmostefa Benaouda’’, a 
effectué une visite d’inspection 
sur le chantier des travaux 
d’installation de l’éclairage 
public au niveau de la zone 
d’El Hawd, relevant de la même 
circonscription. Cette opération, 
qui s’inscrit dans un programme 
global d’amélioration du cadre 
de vie des citoyens, vise à 
renforcer la sécurité routière, 
améliorer la visibilité nocturne, 
et contribuer à la mise en valeur 
urbaine de la zone concernée. 

L’éclairage public représente en 
effet un facteur essentiel pour 
la prévention des accidents, la 
tranquillité des habitants et la 
dynamisation de la vie sociale 
et économique, notamment dans 
les zones en expansion urbaine. 
Lors de cette visite, le wali-
délégué a pris connaissance 
de l’état d’avancement des 
travaux et a émis plusieurs 
recommandations,  notamment 
accélérer le rythme de 
réalisation afin de respecter les 
délais contractuels et de veiller 
à la qualité des installations, en 
termes de conformité technique 
et de durabilité des équipements, 
veiller également à assurer la 
coordination entre les services 
concernés pour lever toutes 
les contraintes techniques 

éventuelles. Le wali-délégué 
a insisté sur l’importance 
de généraliser ce type de 
projets aux autres cités de la 
circonscription, dans le cadre 
d’une vision intégrée visant à 
réduire les disparités et à garantir 
un accès équitable aux services 
publics de base. Ce projet 
d’éclairage public à El Hawd 
vient ainsi compléter d’autres 
actions de proximité menées 
par les pouvoirs publics, portant 
notamment sur la réhabilitation 
des routes, l’amélioration des 
réseaux d’assainissement et la 
création d’espaces de loisirs, 
contribuant ainsi à faire de la 
région un espace plus attractif 
et mieux adapté aux attentes des 
habitants.

Un comité de veille, 
réunissant les 
principaux acteurs 

institutionnels de la wilaya 
d’Annaba, s’est réuni  au siège 
de la direction du commerce. La 
rencontre, présidée par Samai 
Abdelrahmane, chef du service 
d’observation du marché et 
d’information économique, a 
permis d’évaluer les mesures 
mises en place pour garantir un 
approvisionnement régulier en 
produits de large consommation 
durant la période estivale. 
Autour de la table figuraient 
des représentants de la 

Gendarmerie nationale, de 
la Sûreté nationale, de la 
Direction de l’industrie ainsi 
que de la Direction des services 
agricoles. Tous ont insisté sur 
l’importance de la coordination 
intersectorielle pour prévenir 
toute perturbation dans la 
disponibilité des denrées 
essentielles. Le programme 
de travail présenté lors de la 
séance prévoyait l’évaluation 
des sorties de terrain effectuées 
ces dernières semaines ainsi 
que la préparation d’un 
planning d’inspections à 
venir. Ces opérations visent 
à assurer la continuité de 
l’offre et à détecter rapidement 

d’éventuelles tensions sur 
le marché local. En marge 
des discussions, plusieurs 
points divers ont également 
été abordés, témoignant de la 
volonté des services concernés 
d’anticiper les besoins des 
citoyens pendant cette période 
marquée par une forte demande.
Avec cette mobilisation 
conjointe, les autorités 
locales entendent rassurer 
la population sur la stabilité 
de l’approvisionnement 
et renforcer la lutte contre 
les pratiques spéculatives 
susceptibles d’affecter le 
consommateur.

Imen.B
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ANNABA / SÛRETÉ DE WILAYA
Saisie de tabac et de cigarettes 

contrefaites à El Hadjar

ANNABA / PROTECTION CIVILE 
Bilan hebdomadaire : 849 

interventions dont 453 prises en 
charge et transfert personnes vers 
des établissements hospitaliers

EL TARF / SÛRETÉ DE WILAYA
La police d’El Kala démantèle un 
atelier clandestin de préparation 

de pâtisseries traditionnelles

ANNABA / SAISON ESTIVALE
La police mobilisée 

pour la sécurité des estivants 
sur les plages

Les services de sécurité de la 
daïra d’El Hadjar ont porté un 
coup dur au commerce illégal du 

tabac. En fin de semaine dernière, une 
opération ciblée a permis l’interpellation 
de trois individus âgés entre 35 à 49 
ans, soupçonnés de trafic de produits 
contrefaits. Lors de cette intervention, les 
policiers ont saisi 24.400 unités de chicha 
(tabac à priser) contrefaites ainsi que 
9.180 paquets de cigarettes de différentes 
marques, en plus de produits dérivés du 
tabac. Cette action s’inscrit dans la lutte 
contre les pratiques commerciales illicites 
et la protection de la santé publique, 

menacée par l’écoulement de produits de 
contrebande, non conformes aux normes 
de consommation.
Les trois mis en cause ont été présentés 
devant le procureur de la République 
près le tribunal d’El Hadjar. Ces derniers 
devront répondre à des faits liés à la 
détention, au transport et au stockage 
de tabac contrefait sans facturation. 
Les autorités locales rappellent que la 
commercialisation de produits frauduleux 
expose les contrevenants  non seulement 
à des sanctions pénales sévères, mais 
constitue également un danger réel pour 
la santé des consommateurs.

La direction de la protection civile 
de la wilaya d’Annaba a rendu 
public, ce dimanche, son bilan 

hebdomadaire couvrant la période du 
10 au 16 août 2025. Pas moins de 849 
interventions ont été enregistrées sur 
l’ensemble du territoire de la wilaya, 
mobilisant les unités de secours pour des 
missions variées allant de l’évacuation 
sanitaire à la lutte contre les incendies. 
Les opérations d’assistance médicale et 
d’évacuation constituent le lot le plus 
important des interventions. Au total, 453 
opérations ont été menées, permettant 
la prise en charge et le transfert de 
457 personnes vers les différents 
établissements hospitaliers. Les services 
de la protection civile sont également 
intervenus sur 30 accidents de la 
circulation. Le bilan fait état de 29 blessés 
secourus et évacués vers les structures 
sanitaires, ainsi que d’un décès, la victime 
ayant été transférée vers la morgue de 
l’hôpital.
Concernant les sinistres, 94 incendies ont 
été enregistrés au cours de la semaine. 

Ils concernent principalement des 
broussailles, des résidus de récolte et 
quelques départs d’incendies électriques. 
Les flammes ont été rapidement 
circonscrites, évitant leur propagation. 
Trois personnes ont néanmoins été 
intoxiquées ou blessées, avant d’être 
conduites à l’hôpital.  Par ailleurs, les 
unités de la protection civile ont mené 
149 autres opérations de sauvetage et 
d’assistance, portant notamment sur la 
sécurisation de personnes et de biens 
menacés. Avec ce bilan, la protection 
civile de la wilaya d’Annaba rappelle 
l’importance de la vigilance et du respect 
des règles de prévention, notamment sur 
les routes et face aux risques d’incendie 
accrus en cette période estivale.

Dans le cadre de la protection de 
la santé du consommateur et 
de la lutte contre les pratiques 

commerciales frauduleuses, les services de 
police de la wilaya d’El Tarf, représentés 
par la Sûreté de la daïra d’El Kala, ont 
réussi à démanteler un atelier clandestin de 
préparation de pâtisseries traditionnelles 
de type “beignets” au cœur de la ville 
d’El Kala.L’opération a permis la saisie 
de tout le matériel utilisé, ainsi que de 55 
kg de pâtes prêtes à l’emploi et 60 pièces 
de pâtisseries déjà confectionnées. Selon 
les constatations effectuées sur place, la 
“fabrique” ne répondait à aucune norme 
d’hygiène et de salubrité, exposant ainsi 
la santé et la sécurité des consommateurs 
à de graves risques. L’intervention a 
été menée en coordination avec les 
services de la direction du commerce et 
le bureau d’hygiène de la commune d’El 
Kala, et placée sous la supervision du 
parquet territorialement compétent. Des 
procédures judiciaires ont été engagées à 
l’encontre du mis en cause pour plusieurs 
infractions, notamment exercice d’une 
activité commerciale informelle sans 
inscription au registre du commerce 
mise en vente de denrées impropres à 

la consommation humaine non-respect 
des règles élémentaires d’hygiène et 
de salubrité. Les produits saisis ont été 
immédiatement détruits, conformément 
à la réglementation en vigueur. Les 
services de sécurité et les autorités locales 
rappellent à cette occasion l’importance 
de la vigilance des citoyens et leur 
engagement à poursuivre, sans relâche, 
la lutte contre les activités clandestines 
mettant en péril la santé publique.

À l’occasion de la saison estivale 
2025, les services de sûreté de la 
wilaya d’Annaba ont intensifié 

leur présence sur les différentes plages 
de la région afin d’assurer la protection 
et la tranquillité des citoyens. Depuis 
le lancement de la période des grandes 
vacances, des unités spécialisées 
de la police ont été déployées pour 
accompagner les estivants et veiller au 
bon déroulement des journées balnéaires. 
Leur mission consiste non seulement à 
garantir la sécurité des familles venues 
profiter du littoral, mais aussi à prévenir 
les comportements inciviques et les 

atteintes aux biens et aux personnes. 
Des patrouilles pédestres et motorisées 
sillonnent quotidiennement les plages 
les plus fréquentées, appuyées par des 
brigades cyclistes et maritimes. Ce 
dispositif vise à offrir une couverture 
sécuritaire optimale, particulièrement lors 
des week-ends et des journées de forte 
affluence. Parallèlement, la police mène 
des actions de sensibilisation à destination 
des vacanciers. Des campagnes 
d’information rappellent l’importance du 
respect des consignes de sécurité, de la 
vigilance face aux vols à la tire et de la 
préservation de l’environnement côtier.

S.Y

S.Y
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Dans le cadre du 
programme de 
réhabilitation urbaine 

et de modernisation des 
infrastructures, la commune 
d’Annaba poursuit les 
travaux de réaménagement 
du boulevard ‘’Afrique’’, l’un 
des axes principaux de la ville. 
Le projet, est confié au bureau 
d’études “Groupe d’ingénierie 
architecturale Louhi A.” 
et piloté par la commune 

d’Annaba. Il s’inscrit dans le 
vaste plan communal visant à 
réhabiliter les grandes artères 
de la ville et à renforcer les 
équipements publics. Les 
travaux comprennent le 
revêtement de la chaussée 
et la réfection complète des 
trottoirs et passages piétons, la 
mise à niveau des réseaux de 
base (assainissement, éclairage 
public, voirie), l’installation de 
mobiliers urbains modernes et 
de dispositifs de signalisation 
routière, la création et 

l’embellissement des espaces 
verts et places publiques. À 
travers ce projet structurant, les 
autorités locales ambitionnent 
de améliorer le cadre de vie 
des citoyens et accompagner 
la dynamique urbaine de la 
ville, organiser la circulation 
et fluidifier le trafic sur cet axe 
très fréquenté, promouvoir 
une infrastructure durable 
intégrant des espaces verts et 
des aménagements adaptés 
aux piétons. Actuellement, 
les équipes techniques de la 

commune sont mobilisées 
pour finaliser la pose 
des équipements urbains 
et décoratifs, ainsi que 
l’aménagement des espaces 
verts qui donneront à la 
rue d’Afrique une nouvelle 
identité moderne et conviviale. 
Les responsables communaux 
soulignent que ce chantier 
n’est qu’une étape dans un 
programme plus vaste visant 
la requalification progressive 
de l’ensemble des rues et 
quartiers d’Annaba.

ANNABA :
Des travaux de réhabilitation concentrés sur le 

boulevard ‘’Afrique’’

Les services de la 
Protection civile ont 
annoncé ne pas avoir 

enregistré de dégâts jusqu’à 
présent suite au tremblement 

de terre de magnitude 5,8 
survenu dimanche soir dans 
la wilaya de Tébessa.
Un tremblement de terre de 
magnitude 5,8 sur l’échelle 

de Richter a été enregistré 
dans la wilaya de Tébessa, 
“nous n’avons enregistré 
aucun dégât jusqu’à présent”, 
a indiqué la Protection 

civile dans un communiqué, 
ajoutant que “les 
opérations d’identification 
et de reconnaissance se 
poursuivent”.

Tremblement de terre dans la wilaya de Tébessa : 
Pas de dégâts enregistrés

Imen.B

Sous la supervision 
directe du P/APC de 
Sidi Amar, la direction 

des services techniques a 

procédé, à la réalisation de 

deux ralentisseurs sur la route 

wilaya le n°129, à proximité 

immédiate de la polyclinique 

de Hadjar Eddis. Cette 
intervention s’inscrit dans le 
cadre des efforts continus de 
la commune pour renforcer 
la sécurité routière et réduire 
les risques d’accidents, 
notamment dans les zones 
fortement fréquentées par 
les piétons et les usagers des 
structures publiques. Le choix 

de l’emplacement n’est pas 
anodin, puisqu’il vise à protéger 
les citoyens, en particulier 
les patients et les familles qui 
fréquentent quotidiennement 
la polyclinique. Les services 
techniques de la commune ont 
précisé que d’autres actions 
similaires seront programmées 
sur différents axes routiers 

jugés sensibles, afin de réguler 
la vitesse de circulation et 
d’assurer un environnement 
plus sûr aux habitants. La 
population locale a salué cette 
initiative, considérée comme 
une réponse concrète à une 
préoccupation exprimée depuis 
longtemps par les riverains.

ANNABA / SIDI AMAR :
Aménagement de deux ralentisseurs sur la route 

wilaya n°129
Imen.B

Dans le cadre de ses 
actions régulières en 
faveur de l’hygiène 

publique et de la préservation 

des lieux de recueillement, 

la commune d’Annaba a 

poursuivi, son programme 

de nettoyage et d’entretien 
des cimetières. Les services 
communaux de l’entretien 
des écoles, mosquées et 
cimetières sont intervenus 
au niveau des cimetières de 
Bougantas et de Zaghouan, 
afin d’assurer l’assainissement 
du périmètre interne et de ses 

abords immédiats. Les travaux 
ont porté notamment sur le 
désherbage, le ramassage 
des déchets végétaux et 
solides, ainsi que le nettoyage 
des allées principales pour 
faciliter l’accès aux visiteurs. 
Cette initiative, qui s’inscrit 
dans une démarche continue 

de la municipalité, vise non 
seulement à préserver la dignité 
des lieux sacrés, mais également 
à garantir un environnement 
propre et sécurisé aux familles 
qui s’y rendent pour se 
recueillir. Les responsables 
locaux ont souligné que 
ce type d’opérations sera 

renouvelé périodiquement 
afin de maintenir un cadre 
respectueux et salubre au 
niveau des cimetières de la 
ville, en rappelant également 
l’importance de la contribution 
citoyenne à travers le respect 
de la propreté de ces espaces de 
mémoire collective.

ANNABA :
Poursuite de l’opération de nettoyage des cimetières 

Imen.B

Le Musée du Moudjahid 
de Tissemsilt organise, 
à partir de ce lundi, 

une exposition historique à 
l’occasion de la célébration 
de la Journée nationale du 
Moudjahid, marquant la double 
commémoration des attaques 

du Nord Constantinois (20 
août 1955) et du Congrès de la 
Soummam (20 août 1956).
Cette exposition, qui se tient 
du 18 au 20 août dans les 
locaux du musée, est organisée 
sous le slogan “Mémoire des 
Immortels”. Elle propose une 

présentation de photographies 
historiques de membres de 
l’Armée de libération nationale 
(ALN) durant la Guerre de 
libération (1954–1962), ainsi 
qu’un échantillon d’armes 
utilisées par l’ALN.
L’exposition comprend 

également des panneaux 
explicatifs illustrés sur les 
attaques du Nord Constantinois 
du 20 août 1955, le Congrès 
de la Soummam du 20 août 
1956, l’origine de l’ALN, sa 
structure, les phases de son  
évolution, ainsi que la stratégie 

militaire adoptée dans sa lutte 
contre l’armée coloniale 
française. 

TISSEMSILT :
Exposition historique à l’occasion de la Journée 

nationale du Moudjahid



En Serbie, cinquième soirée de heurts entre 
manifestants anticorruption et police

Australie 
La compagnie aérienne Qantas condamnée à payer 50 

millions d’euros pour licenciements illégaux durant le Covid

Les deux camps se rejettent 
la responsabilité de ces 
violences qui interviennent 

après plusieurs mois de 
mouvement anticorruption. Les 
manifestations sont régulières 
dans ce pays des Balkans depuis 
l’effondrement en novembre 2024 
d’un auvent en béton à la gare de 
Novi Sad (Nord), selon le monde 
fr. 
Pour le cinquième soir de suite, 
des heurts ont éclaté entre 
manifestants et police en Serbie, 
samedi 16 août, les deux camps 
se rejetant la responsabilité de ces 
violences qui interviennent après 
plusieurs mois de mouvement 
anticorruption.
A Valjevo, ville au centre du pays 
des Balkans où des milliers de 
manifestants s’étaient réunis, un 
petit groupe d’hommes masqués 
ont mis le feu à des locaux 

vides du Parti progressiste serbe 
(SNS) du président nationaliste 
Aleksandar Vucic.
Ils ont ensuite affronté la police, 
lançant des pierres et des engins 
pyrotechniques vers les forces 
de l’ordre qui ont répliqué avec 
des grenades assourdissantes et 

du gaz lacrymogène. Des heurts 
ont également éclaté à Belgrade, 
lorsque la police a bloqué des 
manifestants qui se dirigeaient 
vers le siège du SNS, ainsi que 
dans la deuxième ville du pays, 
Novi Sad.
Les manifestations sont régulières 

dans ce pays des Balkans depuis 
l’effondrement en novembre 2024 
d’un auvent en béton à la gare de 
Novi Sad (Nord). La tragédie, qui 
avait fait 16 morts, a rapidement 
été imputée à la corruption par les 
manifestants.
Demande d’élections anticipées
Les manifestations, menées par 
les étudiants, étaient jusqu’à 
présent généralement pacifiques. 
Elles ont lieu à travers le pays et 
ont rassemblé jusqu’à plusieurs 
centaines de milliers de personnes. 
La situation s’est envenimée cette 
semaine lorsque des groupes de 
partisans du pouvoir, souvent 
masqués, s’en sont pris aux 
protestataires. Les deux camps 
s’accusent de provocations visant 
à ce que la situation dégénère.
Des élus de l’opposition et des 
militants anticorruption ont 
accusé les partisans du pouvoir et 

les forces de l’ordre de violences, 
partageant des images de 
manifestants lourdement blessés. 
Dans une vidéo en ligne diffusée 
jeudi, on voit notamment une 
vingtaine d’agents entourant et 
battant un jeune homme à terre à 
Valjevo.
Les forces de l’ordre ont rejeté 
ces accusations, affirmant avoir 
été attaquées par les manifestants. 
Sous la pression de la rue ces 
derniers mois, le gouvernement 
a été remanié, le premier ministre 
remplacé et plusieurs anciens 
ministres ont été arrêtés et 
inculpés.
Depuis mai, les manifestants 
réclament des élections anticipées, 
ce que le président Vucic, réélu 
en 2022 pour un mandat de cinq 
ans, refuse, dénonçant un complot 
étranger visant à renverser le 
pouvoir en place.

La compagnie aérienne avait 
décidé de renvoyer près de 2 
000 salariés et de faire appel 

à la sous-traitance en août 2020, 
alors que le secteur du transport 
aérien faisait face aux fermetures 
généralisées de frontières et aux 
mesures de confinement face à la 
pandémie, selon le monde fr. 
Un tribunal australien a tranché 
dans une longue bataille judiciaire 
entre Qantas et les syndicats 
en condamnant, lundi 18 août, 
la compagnie aérienne à verser 
l’équivalent de 50 millions d’euros 
en raison du licenciement jugé 
illégal de quelque 1 800 membres 
de son personnel au sol durant la 
pandémie de Covid-19.
Sur ces 50 millions d’euros, 28 
millions iront au Syndicat des 
travailleurs des transports. Les 22 
autres millions seront attribués aux 

anciens employés de Qantas.
Le juge de la Cour fédérale, 
Michael Lee, a déclaré que cette 
décision avait vocation à constituer 
une « véritable dissuasion » pour 
les employeurs qui seraient tentés 
d’enfreindre le droit du travail.
Qantas avait décidé de renvoyer ces 
salariés et de faire appel à la sous-
traitance en août 2020, alors que le 
secteur du transport aérien faisait 
face aux fermetures généralisées 
de frontières et aux mesures de 
confinement face au Covid, pour 
lequel aucun vaccin n’avait encore 
été mis au point.
Une réputation à reconstruire
La Cour fédérale avait déjà jugé 
que Qantas avait agi illégalement 
puisqu’elle avait empêché les 
membres de son personnel 
d’exercer leurs droits à mener une 
négociation collective et de faire 

grève. La Cour avait ensuite rejeté 
l’appel de l’entreprise.
Ces 50 millions d’euros s’ajoutent 
à quelque 67 millions d’euros 
d’indemnisation que Qantas avait 
accepté l’an dernier de débourser 
à l’attention de ses anciens 
employés.
La compagnie vieille de 104 ans, 
surnommée l’« Esprit de l’Australie 
», cherche à se refaire une 
réputation, après ces licenciements 
massifs, l’augmentation de ses 
prix, des critiques négatives quant 
à la qualité de ses services ou 
encore la vente de billets sur des 
vols pourtant annulés. Sa directrice 
générale, Vanessa Hudson, qui a 
pris ses fonctions en 2023, a promis 
une amélioration de la satisfaction 
de la clientèle.
« Jour de victoire »
Dans un communiqué, Qantas a 

annoncé qu’elle paierait les 50 
millions d’euros demandés par 
la Cour fédérale. « La décision 
d’externalisation d’il y a cinq 
ans, en particulier à une époque 
pleine d’incertitudes, a provoqué 
de véritables difficultés chez 

nombre de nos anciens collègues 
et leurs familles », a décrit Mme 
Hudson dans ce communiqué. « 
Nous présentons nos excuses les 
plus sincères à chacun des 1 820 
employés de manutention », a-t-
elle ajouté.

Le secrétaire d’Etat, Marco 
Rubio, et l’envoyé spécial, 
Steve Witkoff, ont fait valoir 

dans les médias que le sommet 
d’Anchorage constituait une « 
avancée », mais qu’il reste « de gros 
points de désaccord » avec Moscou, 
selon le monde fr. 
La relative discrétion dans les 
heures qui ont suivi le sommet 
entre Donald Trump et Vladimir 
Poutine, vendredi 15 août à 
Anchorage (Alaska), tranche avec 
l’appétit médiatique habituel de 
l’administration républicaine. En 
dehors d’une interview donnée par 
le président américain à la chaîne 

Fox News – lors de laquelle le fond 
des discussions n’a pas été abordé 
–, il aura fallu attendre quarante-
huit heures pour que les principaux 
responsables commencent à donner, 
dimanche 17 août, leur version des 
négociations en cours. Une version 
dont les diplomates européens 
avaient déjà fait largement filtrer les 
détails.
A quelques heures de la rencontre 
entre le président américain, 
Volodymyr Zelensky et les 
principaux dirigeants européens, il y 
avait urgence à contrecarrer le récit 
qui s’est installé au fil du week-end 
: celui d’un retournement complet 

de Donald Trump par Vladimir 
Poutine.
Le président américain a nourri 
lui-même ce scénario, à travers 
plusieurs messages postés sur son 
réseau Truth Social. Dans le premier, 
envoyé à son retour à Washington, 
samedi à l’aube, il affirme 
rechercher désormais « un accord 
de paix, qui mettrait fin à la guerre, 
et non un simple accord de cessez-
le-feu, qui souvent ne tient pas le 
coup ». Soit précisément la position 
de Vladimir Poutine, qui refuse un 
arrêt des combats préalable aux 
discussions et continue d’ordonner 
des offensives sur l’Ukraine.
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Aux Etats-Unis, l’administration Trump se défend 
de toute complaisance envers Poutine



Alors que la mousson 
s’intensifie, la peur 
d’épidémies et de 

nouvelles crues grandit parmi 
les survivants, déjà privés 
d’eau potable et de routes 
d’accès.  
De nouvelles trombes de 
pluies empêchent encore, 
lundi 18 août, les secours de 
sortir de la boue des dizaines 
de corps toujours ensevelis 
après un épisode extrême de 
mousson qui a tué près de 
350 personnes dans le nord du 
Pakistan. Selon les autorités, 
près de 200 habitants des 
dizaines de villages sinistrés 
sont toujours portés disparus.
Mais depuis le début des 
opérations de sauvetage, la 
tâche des secouristes n’a fait 
que se compliquer. Vendredi, 
une mauvaise météo a fait 
s’écraser un hélicoptère du 
gouvernement du Khyber 

Pakhtunkhwa, la province la 
plus touchée par les pluies 
meurtrières avec plus de 320 
morts, des dizaines de blessés 
et des dégâts qui pourraient 
priver des centaines de 
familles de maisons, d’écoles 
et de services publics 
probablement pendant des 
mois.
Les ennuis ne pourraient faire 
que commencer, préviennent 
les autorités, car les pluies 

vont encore s’intensifier ces 
deux prochaines semaines 
et la chaleur – typique de 
la mousson d’été – reste 
importante, faisant redouter 
développement des bactéries 
et épidémies alors que l’eau 
stagnante est chaque année 
synonyme de vague de dengue 
au Pakistan.
Mais acheminer l’aide sera 
compliqué, comme un haut 
responsable de l’Autorité 

de gestion des catastrophes 
du Khyber Pakhtunkhwa 
l’explique. « Les routes 
alternatives dessinées 
pour accéder aux villages 
escarpés viennent d’être 
elles aussi emportées par les 
pluies » et « le département 
de météorologie anticipe 
de nouvelles crues subites 
jusqu’à jeudi ».
La région voisine du Gilgit-
Baltistan a déjà vécu il y a une 
semaine ce retour de bâton : 
sept volontaires y ont été tués 
et six autres blessés, ensevelis 
sous une coulée de boue alors 
qu’ils tentaient de raccorder 
leur village de montagne au 
réseau d’eau endommagé 
par des crues subites trois 
semaines plus tôt.
Car si la mousson a été 
particulièrement meurtrière 
ces derniers jours, elle a 
commencé fin juin. Selon les 

autorités, elle a tué depuis lors 
plus de 650 personnes, dont 
une centaine d’enfants, avec 
une « intensité supérieure 
cette année de 50 à 60 % par 
rapport à l’année dernière 
». Au moins 60 victimes ont 
aussi été recensées dans le 
Cachemire administré par 
l’Inde.
Les grandes inondations de 
2010 puis de 2022 n’ont fait 
que renforcer l’inquiétude des 
255 millions de Pakistanais, 
qui voient les phénomènes 
climatiques extrêmes se 
multiplier. Le pays, l’un des 
plus vulnérables aux effets 
du changement climatique au 
monde, voit ainsi se succéder 
au fil des saisons inondations 
massives et meurtrières, 
explosions de lacs glaciaires 
et sécheresses inédites.

Nouvelle-Calédonie :

 l’accord de Bougival fracture les indépendantistes

En Pologne, le boom spectaculaire des énergies renouvelables

Après le rejet 
de l’accord 
par le FLNKS, 

l’Union nationale pour 
l’indépendance continue de 
défendre le texte signé en 
juillet, quitte à s’éloigner de 
ses partenaires historiques. 
Manuel Valls est attendu 
mardi 19 août à Nouméa 
pour tenter de trouver une 
issue, selon le monde fr.  
« Faisons le pari de la 
confiance » : la phrase 
qui sous-titre l’accord de 
Bougival signé le 12 juillet 

s’affiche en grand sur le 
mur de l’amphithéâtre de 
l’université de la Nouvelle-
Calédonie, à Nouméa, où 
l’Union nationale pour 
l’indépendance (UNI) avait 
convié les Néo-Calédoniens 
samedi 16 août. La formule 
a pourtant du plomb dans 
l’aile, depuis que le Front 
de libération nationale 
kanak et socialiste (FLNKS) 
a décidé de ne plus 
poursuivre les discussions 
sur cet accord, qu’il estime 
« incompatible avec les 

acquis et fondamentaux de 
notre lutte ». Le ministre des 
outre-mer, Manuel Valls, 
est attendu mardi à Nouméa 
pour tenter de trouver une 
issue.
 « Bougival, c’est un pas en 
avant vers l’indépendance 
», pense au contraire Jean-
Pierre Djaïwé, porte-parole 
du Parti de libération 
kanak (Palika), mouvement 
qui compose l’UNI avec 
l’Union progressiste en 
Mélanésie (UPM). 

En juin, 44,1 % de 
l’électricité produite 
dans le pays était issue 

des énergies renouvelables, 
soit davantage que celle 
provenant du charbon (43,7 
%), une première pour la 
Pologne. Un chiffre record 
qui reflète l’essor récent du 
solaire et de l’éolien dans 
le mix énergétique polonais, 
selon le monde fr.  
C’est une nouvelle 
qui n’est pas passée 
inaperçue en Pologne, 
pays traditionnellement 
producteur de charbon. 
Pour la première fois dans 

l’histoire du pays, en juin, 
la part d’électricité issue 
des énergies renouvelables 
(éolienne et solaire 
principalement) a dépassé 
celle provenant du charbon 
(houille et lignite). Soit 44,1 
% pour la première contre 
43,7 % pour la seconde, selon 
les estimations de Forum 
Energii, un centre d’analyse 
sur l’énergie basé à Varsovie.
Ce chiffre confirme une 
tendance de fond dans 
le pays où les énergies 
renouvelables sont en plein 
boom. En 2024, le charbon 
n’avait produit que 56 % de 

l’électricité annuelle – soit 
4 points de pourcentage de 
moins qu’en 2023, toujours 
selon Forum Energii. Les 
énergies renouvelables ont 
contribué à hauteur de 29 % 
de l’électricité sur la même 
période, soit une hausse de 2 
points par rapport à l’année 
précédente. Au total, en 
l’espace d’une décennie, 
l’importance du charbon dans 
la génération d’électricité a 
quasiment reculé de moitié, 
avec une décélération nette 
depuis 2021, puisqu’il se 
situait encore à 80 % de 
l’électricité produite.
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Au Pakistan, la pluie empêche les secouristes de retrouver
les disparus après un épisode de mousson extrême



Bennacer écarté du stage de septembre ?

JSK :
Ferhat et Belaïd suspendus au chèque de Mobilis

Le MCA discute avec Bouzok
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S’étant entendu sur tout 
avec le défenseur 
Zineddine Belaid et 

l’attaquant Zineddine Ferhat 
depuis la fin du mois de juillet, 
les responsables de la JSK 
n’attendent que le chèque de 
Mobilis pour finaliser avec eux.
Si Ferhat est libre de tout 
engagement depuis le mois de 
juin dernier, Belaïd, en revanche, 
est encore sous contrat. De ce 
fait, pour l’inviter à rallier Tizi 
Ouzou afin d’officialiser son 
transfert, les dirigeants devront 
d’abord s’acquitter de sa clause 
libératoire. Ils ont réussi à 
convaincre leurs homologues de 
Saint-Trond à revoir à la baisse 
leurs exigences financières, mais 
les dirigeants belges leur ont 
expliqué que tant qu’ils n’ont 
pas payé la lettre de libération de 
Belaïd, ils ne peuvent lui donner 

le feu vert de regagner son pays. 
En plus, les responsables de la 
JSK ont besoin de l’argent de 
Mobilis non seulement pour 
racheter le contrat de Belaïd, 
mais aussi pour lui offrir une 
avance sur ses salaires. Idem 
pour Ferhat qui leur a demandé à 
ce qu’ils lui accordent au moins 
une avance de 3 mois de salaire à 
la signature de son contrat. Et en 
l’absence du chèque de Mobilis, 
les deux joueurs n’ont toujours 
pas apposé leurs signatures 
sur les contrats qui leur ont été 
proposés. Cette situation a fait 
couler beaucoup d’encre et de 
salive chez les supporters qui 
se demandent toujours pourquoi 
ils n’ont pas encore signé, alors 
qu’ils donné leur accord depuis 
plusieurs semaines de cela. 
Heureusement que Belaïd et 
Ferhat tiennent toujours, pour 

le moment, à leur parole, celle 
de porter le maillot des Jaune 
et Vert et cela malgré les offres 
alléchantes qui leur ont été faites 
par d’autres clubs.
72 heures
Dans le cas où la direction 
recevrait le chèque de Mobilis 
dans les prochaines heures, 
Belaïd et Ferhat officialiseront 
leur transfert au plus tard ce 
jeudi. La levée d’interdiction 
de recrutement sera levée en 
principe ce mardi et rien ne 
bloquera leur venue à condition 
bien sûr que Mobilis débloque 
les fonds nécessaires pour leur 
recrutement. Les deux joueurs 
font partie des plans de Zinnbauer 
pour la saison à venir et si jamais 
pour une raison ou une autre 
l’un d’eux ne viendra cela créera 
un déséquilibre dans l’équipe. 
La défense a montré des signes 

d’inquiétudes lors des matchs 
amicaux disputés en Turquie et 
il faudra un axial d’expérience 
comme Belaïd pour la stabiliser. 
Aussi, le recrutement de Ferhat 
est plus qu’une nécessité surtout 
avec la décision de Boualia de 
rejoindre l’Espérance de Tunis 
en ce mois d’août. Les dirigeants 
et Zinnbauer misent beaucoup 
sur la venue de ces deux joueurs 
pour espérer remporter au moins 
un titre la saison prochaine, mais 
faute d’argent, ils n’ont toujours 
pas conclu leur transfert. La 
direction attend avec impatience 
le chèque de Mobilis car au fur 
et à mesure que la date butoir de 
la fin du marché des transferts 
approche, l’inquiétude augmente 
chez les supporters qui craignent 
que leur transfert ne se concrétise 
pas.

Le Mouloudia d’Alger 
n’a pas tourné la page 
Bouzok. La direction 

du club algérois a renoué le 
dialogue avec l’attaquant d’Al 
Raed. Mais la transaction reste 
délicate, car les exigences 
financières du club saoudien 
compliquent les négociations. 
Le feuilleton Bouzok n’est pas 
terminé du côté du Mouloudia 
d’Alger. Alors que certains 
observateurs estimaient que 
la piste avait été abandonnée, 
des sources concordantes 
confirment que la direction 
mouloudéenne a repris langue 
avec le joueur, ces derniers 
jours. L’objectif est de sonder 
à nouveau la faisabilité de ce 
transfert qui reste un dossier 

chaud de l’été. Le problème 
majeur demeure le volet 
financier.

Al Raed réclame 1,5M€ 
pour son transfert

Al Raed, qui détient le contrat 
de Bouzok, aurait fixé son 
prix de départ à environ 1,5 
million d’euros. Une somme 
jugée conséquente, d’autant 
plus que le MCA n’a pas 
donné suite à d’autres pistes 
jugées trop coûteuses pour 
des montants inférieurs. Cette 
situation illustre la complexité 
des discussions en cours. 
Néanmoins, la volonté d’attirer 
Bouzok reste intacte. La 
direction du MCA sait que son 
équipe a besoin de renforcer 
ses ailes, un compartiment jugé 

prioritaire par le staff technique 
pour permettre à l’équipe 
d’aborder la saison avec plus 
de garanties offensives.

Cible privilégiée malgré 
les obstacles

Bouzok, qui dispose d’une 
expérience solide et d’un profil 
recherché, reste donc une 
cible privilégiée malgré les 
obstacles financiers. La balle 
est désormais dans le camp des 
décideurs du MCA, qui devront 
trouver un terrain d’entente 
avec Al Raed ou explorer 
d’autres pistes si la transaction 
s’avère définitivement hors de 
portée. Pour l’heure, rien n’est 
encore tranché, mais le dossier 
reste sur la table.

Sauf retournement de 
situation, Ismail Bennacer 
ne devrait pas faire partie 

de la liste des joueurs retenus 
pour le stage de septembre. En 
effet, à dix jours de la publication 
de la liste, le meilleur joueur de 
la CAN 2019 est toujours sans 
club.
Même s’il trouvera d’ici là 
preneur, le délai est très limité 
pour pouvoir espérer voir le 
coach national coucher son nom 
dans sa prochaine liste. Ecarté 
par l’AC Milan pour la nouvelle 
saison, son avenir en club est 
toujours en suspens, tandis 
que l’Olympique de Marseille 
souhaite l’avoir pour un prêt 
d’une saison, la position du club 
lombard reste ferme en exigeant 
soit un transfert définitif, avec un 
montant de 15 millions d’euros, 
sinon le prêter avec obligation 
d’achat. Et pourtant, Ismail 
Bennacer peut se caser ailleurs, 
en cédant aux chants des sirènes 
de clubs saoudiens, mais il 

continue à afficher son ambition 
de rester en Europe, et pas dans 
n’importe quel championnat, 
récemment il a refusé une 
proposition de Besiktas FK. Son 
désir de continuer l’aventure 
à l’OM n’est plus un secret, 
mais tout dépendra de l’issue 
des négociations avec l’AC 
Milan. A moins de 13 jours de la 
fermeture du mercato estival, la 
panique semble gagner le proche 
entourage de l’ancien milieu de 
terrain d’Empoli, nous rapporte 
un de ses proches. Néanmoins un 
scénario reste possible, l’hiver 
dernier, à quelques heures de la 
fermeture du mercato, Medhi 
Benatia, le directeur sportif de 
l’OM avait réussi un véritable 
coup de maitre en parvenant à 
boucler la signature d’Ismail 
Bennacer. Il est donc très possible 
que le dirigeant marseillais tente 
de rejouer la même partition… 
avec exactement les mêmes 
protagonistes. L’OM temporise 
d’aller à fond sur ce dossier, car 

bien informé par la situation du 
joueur à l’AC Milan, notamment 
son salaire qui est de 500.000 
euros par mois, le club italien 
ne peut se permettre de le  payer 
grassement sans que celui-ci soit 
utilisé par Massimiliano Allegri, 
l’entraineur des Rossoneri. Par 
conséquent, une fois arrivé dans 
les ultimes heures qui précèdent 
la fermeture du mercato estival 
(1er septembre), le club lombard 
sera obligé de lâcher du lest en 
cédant Ismail Bennacer à moindre 
coût. D’ailleurs dans l’une de 
nos récentes publications, on a 
révélé qu’un accord tenu secret 
entre Benatia et Bennacer a été 
conclu depuis belle lurette, une 
hypothèse assez plausible vu les 
insistances du milieu de terrain 
algérien à ne signer qu’à l’OM, 
car certainement il a reçu des 
assurances de la part du club 
français à l’engager même si 
cela pourrait se faire sur le tard, 
affaire à suivre !



Le Bayern Munich veut saisir la très belle opportunité 
Christopher Nkunku

Mercato :
Naples a une liste de 5 attaquants 
pour remplacer Romelu Lukaku

Atlético de Madrid :
Thiago Almada fait déjà 

sensation

Sous contrat jusqu’en 
juin 2029 avec Chelsea, 
Christopher Nkunku reste 

un élément plus que jamais 
convoité. Selon nos dernières 
informations, le Bayern Munich 
prévoit d’ailleurs de passer 
à l’offensive pour enrôler le 
numéro 18 des Blues, toujours 
aussi ambitieux.
Quel avenir pour Christopher 
Nkunku ? Figurant parmi 
les talents les plus convoités 
d’Europe, l’international 
français (14 sélections, 1 but) 
continue de faire parler durant 
ce mercato estival. Déterminé à 
relancer sa carrière au plus haut 
niveau, le natif de Lagny-sur-
Marne pourrait bien vivre un 
tournant décisif cet été. Alors 
que plusieurs clubs de renom 
se sont positionnés, le Bayern 

Munich serait ainsi prêt à passer 
à l’action dans les prochains 
jours.

Le Bayern en embuscade, 
Chelsea fixe le prix

Selon nos dernières informations, 
le champion d’Allemagne en titre 
suit, en effet, de près la situation 
de Nkunku et envisagerait 
sérieusement une offensive. 
Le club bavarois, désireux de 
renforcer son secteur offensif 
avec un profil polyvalent et 
créatif, voit en Nkunku une 
opportunité en or. Chelsea, de 
son côté, a fixé un prix clair : un 
transfert compris entre 40 et 50 
millions d’euros.
Un montant jugé raisonnable 
pour un joueur de ce calibre, dont 
le potentiel reste intact malgré 
des derniers mois plus mitigés. 
Les dirigeants munichois 

apprécient son profil, sa 
capacité à évoluer sur plusieurs 
postes offensifs, et surtout, sa 
connaissance de la Bundesliga, 
où il avait brillé avec Leipzig. À 
noter toutefois que les Bavarois 
ne sont pas seuls sur le dossier.

Nkunku veut la Ligue
des Champions et vise 

le Mondial 2026
Newcastle, l’Inter Milan et 
le Bayer Leverkusen sont 
également sur les rangs. Le club 
italien, qui s’était concentré sur 
le dossier Ademola Lookman, 
peine à conclure et est revenu à 
la charge pour Nkunku. De son 
côté, Newcastle, ambitieux sur 
le marché, surveille également 
l’évolution du dossier, dans 
l’optique de renforcer son 
attaque en vue d’une saison 
qui s’annonce intense. Enfin, 

Leverkusen, qui a perdu de 
nombreux éléments au cours de 
l’été, reste à l’affût.
À 27 ans, Christopher Nkunku 
sait quoi qu’il en soit que le 
moment est crucial. Le joueur 
formé au PSG veut retrouver du 
temps de jeu régulier, disputer 
la Ligue des Champions et se 
remettre en lumière en vue 

de la Coupe du monde 2026. 
Conscient qu’il possède encore 
une belle marge de progression, 
Nkunku voit alors dans ce 
mercato une réelle opportunité 
de rebond et le Bayern pourrait 
bien être la destination idéale 
pour un joueur qui n’a pas dit 
son dernier mot sur la scène 
européenne. À suivre…

Une réunion d’urgence 
entre Antonio Conte, 
Aurelio De Laurentiis 

et Giovanni Manna a acté la 
nécessité de recruter après la 
blessure de Lukaku. Selon nos 
informations, plusieurs pistes 
sont étudiées, de Zirkzee à 
Krstović, en passant par Dovbyk, 
Pinamonti… et même Raheem 
Sterling, récemment évoqué 
dans les discussions.
Romelu Lukaku traverse un 
véritable coup dur en ce début 
de saison. L’attaquant belge du 
Napoli a en effet contracté une 
grave blessure lors du match 
amical face à l’Olympiakos, une 
déchirure importante du muscle 
droit fémoral de la cuisse gauche. 
Les examens réalisés à l’hôpital 
Pineta Grande ont confirmé la 
sévérité de la lésion, obligeant le 
joueur à entamer immédiatement 
un protocole de rééducation 
strict, sous la surveillance 
constante du staff médical. 
Le club a par ailleurs indiqué 
qu’une consultation chirurgicale 
était prévue dans les prochains 
jours, laissant planer le doute 
sur une possible opération qui 
prolongerait encore davantage 
son absence. Si la durée exacte 
de son indisponibilité reste à 
définir, les premières estimations 
évoquent un retour seulement 
à la fin de l’année, voire plus 
tard en cas de complication, un 
scénario qui représenterait un 
coup dur aussi bien pour Antonio 
Conte que pour les ambitions 
sportives du Napoli.
Lundi après-midi, une réunion 
d’urgence a été organisée entre 
Antonio Conte, Aurelio De 
Laurentiis et Giovanni Manna 
afin de décider de la marche à 

suivre après la grave blessure 
de Romelu Lukaku. Le débat 
principal portait sur deux options 
stratégiques : exclure le Belge de 
la liste officielle pour libérer une 
place et recruter un attaquant 
d’envergure, ou le conserver tout 
en se concentrant sur l’arrivée 
d’un jeune attaquant prometteur. 
Néanmoins, l’heure n’est pas à la 
panique et cette réunion entre les 
têtes pensantes des Partenopei 
ont aussi permis de réitérer la 
confiance partagée et renouvelée 
sur la recrue Lorenzo Lucca, 
mais aussi Noa Lang et David 
Neres. Quoi qu’il en soit, la 
direction napolitaine s’accorde 
sur un point : il est impératif de 
renforcer le secteur offensif.
Retour de la rumeur Sterling

Dans une situation qui aurait pu 
être catastrophique, le Napoli 
bénéficie néanmoins d’un 
avantage non négligeable, ayant 
travaillé tout l’été sur le marché 
des numéros 9 et disposant de 
plusieurs pistes concrètes pour 
remplacer l’international belge. 
Selon nos informations, sur le 
plan des cibles, Joshua Zirkzee 
demeure la priorité du club, mais 
la transaction s’annonce délicate 
en raison du coût élevé et de la 
résistance de Manchester United 
dans les discussions. En ce sens 
et d’après nos indiscrétions, la 
rumeur Raheem Sterling refait 
surface dans les couloirs de 
Castel Volturno. Eternel dossier 
en suspens, Naples serait prêt 
à relancer cette piste. Il y a 
quelques heures, la direction 
napolitaine a commencé à 
échanger des messages avec les 
mêmes intermédiaires qui ont 
permis à Manna de s’envoler 
pour Manchester en mai et de 

convaincre Kevin De Bruyne. 
Les dirigeants du Napoli 
comptent sur Chelsea pour 
diminuer le montant demandé de 
25 millions.
Les Partenopei aimeraient un prêt 
avec une partie du salaire pris en 
charge compte tenu du contrat 
exorbitant en cours jusqu’en 
juin 2027 d’une valeur de 16,9 
millions de livres sterling. 
En parallèle, Naples pense 
également à Nikola Krstović, 
en provenance de Lecce, avec 
qui des premiers contacts ont 
été établis via l’entourage 
du joueur. Artem Dovbyk, 
actuellement à l’AS Roma, 
pourrait aussi être disponible. 
Les Giallorossi cherchant à 
libérer des fonds pour finaliser 
d’autres recrues destinées à 
Gian Piero Gasperini. Enfin, 
Andrea Pinamonti représente 
une alternative solide, la piste 
étant déjà bien avancée grâce 
à des négociations entamées 
avec Sassuolo. L’ensemble 
de ces options montre que 
Naples explore activement 
plusieurs scénarios pour combler 
l’absence de Lukaku et maintenir 
sa compétitivité en attaque. Il 
n’y a pas de temps à perdre et la 
direction napolitaine en a bien 
conscience.

Pour sa première rencontre 
de Liga, l’ancien milieu 
de terrain de l’OL a rendu 

une très belle copie.
La saison de Liga a bien mal 
commencé pour l’Atlético de 
Madrid. Après un mercato très 
ambitieux et 7 nouveaux visages, 
les Colchoneros se présentaient 
sur la pelouse de l’Espanyol, 
équipe qui a priori jouera le 
maintien, pour obtenir leur 
premier succès en championnat. 
Pourtant, les hommes de 
Diego Simeone étaient assez 
supérieurs dans le jeu et ont eu 
des occasions pour signer le 
2-0 et même un éventuel 3-0 à 
plusieurs reprises… avant d’être 
cueillis à froid avec les deux buts 
de l’Espanyol et s’incliner 2-1.
Un résultat décevant donc, 
mais tout n’est pas à jeter pour 
les Madrilènes. Effectivement, 
parmi les quelques points 
positifs de ce premier match 
de championnat, on retrouve 
l’apport des recrues. Johnny 
Cardoso, Alex Baena mais 
surtout Thiago Almada ont plus 
que marqué des points hier 
soir sur la pelouse du RCDE 
Stadium. L’ancien de l’OL, 
arrivé dans un flou énorme 
autour de son transfert pour une 
vingtaine de millions d’euros, 
s’est ainsi clairement montré à 
son avantage.

Les médias sont séduits

Dans les notes de Marca, il 
reçoit ainsi un joli 7,5/10. « De 
l’électricité pure en première 
période. Il a été précis dans 
les passes et les combinaisons 
avec ses partenaires, mettant 
en avant le potentiel technique 
qu’il possède. On a vu sa 
capacité à jouer dans des petits 
espaces, à conserver le ballon 
intelligemment et à perdre peu 
de ballons », écrit ainsi le média, 
séduit. Beaucoup de médias 
indiquent d’ailleurs que c’est 
suite à son remplacement, à la 
68e minute, que l’Atlético de 
Madrid a commencé à sombrer.
« Baena et Almada vont être des 
joueurs clés cette saison. Ils se 
déplacent, combinent, jouent 
avec le ballon et permettent 
à l’Atlético d’avoir plus de 
poids dans la moitié de terrain 
adverse. L’Argentin a joué sur 
l’aile gauche, descendant pour 
recevoir et générer. L’Andalou 
s’adaptant à ce deuxième 
attaquant. Tout cela pour fournir 
des ballons à Julián Álvarez 
qui est un énorme attaquant 
», écrit de son côté AS. Sur la 
Cadena SER, l’ancien attaquant 
de légende du club colchonero 
Kiko Narvaez a aussi encensé 
l’Argentin : « les leaders de 
l’équipe dans le secteur offensif 
doivent être Thiago Almada, 
Baena et Julian Alvarez ». Le 
message est clair…
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Galaxy Watch 8 : la nouvelle référence Samsung qui 
s’impose dans notre top 2025

iPhone 17e : caractéristiques, design, photo... On en sait plus sur 
le prochain smartphone petit budget d’Apple

Les premières caracté-
ristiques de l’iPhone 
17e se dévoilent. Ce 

futur téléphone «pas cher», 
devrait reprendre certaines 
caractéristiques de son pré-
décesseur, l’iPhone 16e, 
tout en apportant quelques 
modifications de design et 
de mises à niveau de compo-
sants.
Apple peaufine la sortie de sa 
gamme iPhone 2025, atten-
due le mois prochain. Même 
si l’iPhone 17e ne devrait 
pas être dévoilé à cette occa-
sion, un informateur réputé a 
livré quelques indiscrétions. 
L’appareil conserverait une 
partie de l’héritage du 16e 
tout en introduisant des 
améliorations, notamment 
de design, et d’autres évolu-
tions plus larges.- 15% avec 
le code CLUBIC15
Toujours une dalle 60 Hz, un 
meilleur appareil photo
L’iPhone 17e devrait propo-
ser un écran OLED de 6,1 

pouces (15,5 cm de diago-
nale), avec une fréquence 
de 60 Hz, similaire à celui 
de l’iPhone 16. La dalle 
utilisée serait une version 
optimisée pour une consom-
mation énergétique réduite, 
ce qu’Apple propose déjà 
sur certains smartphones. 
Le design avant exploite-
rait Dynamic Island, tandis 
que la puce A19, qui serait 
déjà présente sur d’autres 
modèles de la gamme, assu-
rerait les performances.
Côté photo, l’appareil em-
barquerait un capteur princi-
pal de 48 mégapixels (Mpx) 
à l’arrière. Ce dernier serait 
accompagné d’un capteur 
frontal de 12 Mpx compa-
tible avec la reconnaissance 
faciale 3D. Apple propose-
rait ainsi des caractéristiques 
satisfaisantes, sans pour 
autant en faire un véritable 
smartphone haut de gamme.
Une suite au succès de 
l’iPhone 16e

Le positionnement de 
l’iPhone 17e s’inscrit dans 
la continuité de la stratégie 
lancée avec l’iPhone 16e. 
Selon un rapport de Consu-
mer Intelligence Research 
Partners pour le deuxième 
trimestre 2025, l’iPhone 16e 
a représenté 11% des ventes 
d’iPhone aux États-Unis. 
C’est plus du double de la 
part de marché de l’iPhone 
SE l’année précédente. Ce 
modèle a su attirer à la fois 
les anciens utilisateurs de 
l’iPhone SE et les acheteurs 
d’appareils plus anciens, 
comme les iPhone 15 et 14. 
Cette performance commer-
ciale confirme une chose, 
les utilisateurs veulent un 
iPhone récent sans avoir à 
se ruiner ni sacrifice sur ses 
fonctionnalités.
Un boulevard commercial 
pour l’iPhone 17e ?
Les ajustements apportés 
à l’iPhone 17e, tant sur le 
plan technique que sur le 

design, visent à poursuivre 
la dynamique commerciale 
du modèle actuel. Bien que 
les détails sur les évolutions 
esthétiques restent limités, 
les analystes s’attendent à 
des modifications mineures, 
destinées à moderniser 
l’apparence sans augmenter 
significativement le coût de 
production.
L’enjeu pour Apple est de 
proposer un smartphone à la 

fois intéressant, et pas trop 
cher. Dans un marché où 
la concurrence des smart-
phones Android reste agres-
sive, notamment sur le seg-
ment des appareils à moins 
de 800 euros. La sortie de 
l’iPhone 17e est attendue 
pour 2026, avec une pré-
sentation officielle proba-
blement prévue en mars ou 
avril.

Samsung renouvelle sa 
gamme avec la Galaxy 
Watch 8, une montre 

connectée au design repensé, 
plus lumineuse et boostée à 
l’IA Gemini. Des atouts qui lui 
valent de rejoindre notre com-
paratif des meilleures montres 
connectées 2025.
La nouvelle génération de 
montres connectées Sam-
sung marque un tournant avec 
l’adoption d’un design plus an-
guleux et d’un boîtier en alumi-
nium particulièrement léger. La 
Galaxy Watch 8 bénéficie égale-
ment d’un écran AMOLED en-
core plus lumineux, atteignant 
3 000 nits, pour une lisibilité 
optimale même en plein soleil. 
L’intégration de Gemini, l’assis-
tant IA de Google, renforce son 
intérêt avec des interactions plus 
rapides et polyvalentes. Côté 
santé et sport, elle inaugure de 
nouveaux outils comme la me-
sure de l’indice antioxydant, un 
coach sommeil intelligent et un 

suivi GPS plus précis. Autant 
d’éléments, en plus d’une excel-
lente note de 9/10 lors de notre 
test complet, qui justifient plei-
nement sa place dans notre sé-
lection des meilleures montres 
connectées de l’année.
Un nouveau design et un confort 
renforcé
Samsung opte cette année pour 
un boîtier légèrement anguleux, 
inspiré de la précédente Watch 

Ultra, mais plus compact et raf-
finé. En aluminium, il ne pèse 
que 30 g en version 40 mm, 
ce qui en fait l’un des modèles 
les plus légers de sa catégo-
rie. L’écran AMOLED de 1,34 
pouce, protégé par un verre sa-
phir, grimpe désormais à 3 000 
nits de luminosité, assurant une 
lisibilité impeccable même en 
plein soleil.
Le confort au poignet est l’un 

des points forts de ce modèle. 
Sa légèreté permet de la porter 
toute la journée, que ce soit pour 
une séance de sport, une réu-
nion ou une sortie en ville. Le 
bracelet en caoutchouc fourni 
est agréable et adapté aux acti-
vités physiques. Seul bémol : le 
nouveau système d’attache rend 
incompatibles les anciens brace-
lets Galaxy Watch.
Côté affichage, la définition 
de 438 x 438 pixels et le mode 
Always-On garantissent un affi-
chage net et constant. La large 
bibliothèque de cadrans permet 
de personnaliser son écran selon 
ses goûts, qu’on préfère un style 
épuré ou une interface riche en 
informations.
Gemini au poignet et un suivi 
santé enrichi
L’intégration de Gemini, l’assis-
tant IA de Google, marque un 
changement majeur. Plus rapide 
et polyvalent que Google Assis-
tant, il permet de répondre à 
des questions complexes, lancer 

un entraînement ou contrôler sa 
musique directement depuis le 
poignet. Les utilisateurs de la 
version Bluetooth devront tou-
tefois garder leur smartphone à 
portée pour exploiter toutes ses 
capacités.
La montre conserve ses capteurs 
BioActive et ajoute une mesure 
inédite : l’indice antioxydant, 
conçu pour évaluer la lutte 
contre le vieillissement cellu-
laire. Deux nouveaux coachs 
font également leur apparition 
: un coach sommeil, qui définit 
des horaires optimaux grâce 
à l’IA, et un coach running, 
capable d’adapter les entraîne-
ments à la forme physique et 
aux objectifs de l’utilisateur.
Enfin, le suivi GPS bénéficie 
d’un traitement logiciel amélio-
ré, tout en conservant la double 
fréquence L1+L5. Les tracés 
sont plus précis, y compris dans 
des environnements complexes, 
ce qui ravira les coureurs et les 
amateurs de randonnée.



Le Centre des arts et de 
la culture du Palais 
des Raïs (Bastion 23) 

accueille, depuis lundi dernier, 
une exposition d’artisanat 
intitulée « Art du patrimoine ». 
Véritable vitrine des industries 
culturelles et créatives 
algériennes, elle met en 
lumière le talent, l’originalité 
et l’habileté des artisans, 
ainsi que leurs efforts dans la 
préservation du patrimoine.
Cette exposition s’inscrit dans 
le cadre « des efforts continus 
du Centre des arts et de la 
culture du Palais des Raïs pour 
la valorisation du patrimoine 
immatériel et la promotion 
de l’artisanat et des métiers 
traditionnels », indiquent les 
organisateurs. Organisée en 
coordination avec l’association 
féminine Lil Tafa’oul, elle vise 
également à promouvoir et 
à illustrer « la richesse et la 
diversité de l’héritage artisanat 

algérien, ainsi qu’à souligner 
la créativité et le savoir-faire 
des artisans ».
Dix-sept artisans venus de 
différentes wilayas du pays 
présentent leurs créations 
et portent l’ambition de 
faire revivre les métiers 
traditionnels et partager avec 
le public leur fidélité aux 
traditions, qui caractérisent 
leur art. Ainsi, le Bastion 23, 
haut lieu de mémoire, s’est 
transformé en un écrin où 
céramique artistique, bijouterie 
traditionnelle et fabrication de 
poupées côtoient gravure sur 
bois, peinture sur verre et arts 
plastiques. Une place de choix 
est aussi accordée aux artisans 
en situation de handicap, dont 
les œuvres témoignent d’une 
inspiration remarquable et 
d’une volonté de transmettre à 
travers l’art.
Au-delà de l’exposition des 
œuvres, l’événement se veut 

un espace vivant, d’échange 
et de partage. Des ateliers 
interactifs, accessibles à 
tous les âges, permettent aux 
visiteurs d’expérimenter les 
gestes des maîtres artisans, et 
de découvrir leurs techniques. 
Macramé, création de bijoux 
et d’accessoires, peinture sur 
différents supports : autant 
d’activités et d’occasions 
offertes pour approcher 
la création de l’intérieur 
et comprendre ce qu’elle 
exige de patience, de 
rigueur et de passion. Ces 
moments d’apprentissage 
et de convivialité favorisent 
également le dialogue entre 
les générations et stimulent, 
chez les plus jeunes, l’envie 
de renouer avec des métiers 
parfois méconnus mais 
porteurs d’avenir. Une manière 
aussi de contribuer à éveiller 
de nouvelles vocations.
Par sa diversité et son ambition, 

cette manifestation compose 
une fresque collective qui 
reflète la pluralité culturelle 
de l’Algérie et l’énergie 
créative qui anime ses artisans. 
Elle invite à redécouvrir des 
traditions tout en ouvrant la 
voie à des formes d’expression 
actuelles, offrant ainsi aux 
visiteurs un voyage sensoriel 
et esthétique où l’authenticité 
du passé dialogue avec 

l’inventivité du présent.
Visible jusqu’au 21 août, 
l’exposition « Art du patrimoine 
» se présente aussi comme une 
célébration de la mémoire 
vivante de l’artisanat algérien ; 
cette mémoire qui, à travers des 
gestes précis et des créations 
inspirées, continue de faire 
vivre l’âme et le raffinement 
d’un héritage dynamique, sans 
cesse réinventé.

L’Académie algérienne 
de la langue arabe 
(AALA) a lancé un appel 

à candidatures pour l’édition 
2025 de ses prix, destinés 
à encourager la recherche 
scientifique, la créativité 
littéraire et la diffusion de la 
langue arabe. Les candidats ont 
jusqu’au 31 octobre prochain 
pour soumettre leurs dossiers, 
qui seront examinés par un 
jury scientifique composé 
de membres du Conseil 
de l’Académie, assistés si 
nécessaire par des experts 
spécialisés.
Quatre distinctions sont 
prévues cette année. Le prix 
de la recherche en sciences de 
la langue arabe récompensera 
la réalisation d’un ouvrage 
dans le domaine des études 
linguistiques. Le prix de 
l’édition des manuscrits et de 
la valorisation du patrimoine 
distinguera l’édition critique 
d’un manuscrit rédigé par un 
érudit algérien, accompagnée 

d’une étude sur l’auteur et son 
œuvre. Le prix des sciences 
et technologies saluera la 
réalisation ou la traduction en 
arabe d’un ouvrage scientifique 
ou technique, ainsi que le 
développement de logiciels 
contribuant à l’apprentissage 
et à la diffusion de la langue 
arabe, notamment dans les 
applications intelligentes. 
Enfin, le prix de la création 
littéraire sera attribué à un 
roman inédit et non publié, 
rédigé dans un arabe correct 

et respectant les exigences de 
l’art romanesque.
Chaque prix, attribué à un 
seul lauréat par catégorie, 
est doté d’une récompense 
financière de 500 000 DA. 
Les distinctions seront remises 
lors de la cérémonie annuelle 
de l’Académie, qui prend 
en charge l’édition papier 
ou électronique des œuvres 
primées et en acquiert les droits. 
Les conditions de participation 
imposent la nationalité 
algérienne et un âge minimum 

de 20 ans. Les candidatures 
individuelles et collectives 
sont acceptées, mais chaque 
participant ne peut concourir 
qu’avec une seule œuvre et 
dans une seule catégorie. Les 
membres de l’Académie sont 
exclus de la compétition. 
Les œuvres doivent être 
rédigées en arabe, originales, 
inédites, et exemptes d’erreurs 
scientifiques, linguistiques et 
stylistiques. Elles ne peuvent 
pas être tirées de travaux 
académiques. Dans le cas 
d’une traduction, l’original et 
une autorisation du détenteur 
des droits doivent être fournis.
Le dossier de candidature doit 
comprendre une demande 
précisant la catégorie choisie, 
et les coordonnées complètes 
du candidat, une copie de la 
carte d’identité nationale, un 
curriculum vitae scientifique et 
professionnel, un exemplaire 
papier de l’œuvre rédigé 
selon les normes fixées 
(police Traditional Arabic, 

corps 14 pour le texte et 12 
pour les notes), une version 
électronique au format PDF, 
ainsi qu’une déclaration sur 
l’honneur légalisée attestant 
de l’originalité de l’œuvre. Les 
dossiers doivent être déposés 
au secrétariat du président 
de l’AALA, sis rue Colonel-
Mohamed-Bougara nᵒ 6 à 
El-Biar (Alger), ou envoyés 
par courrier recommandé à 
la même adresse (BP 402). 
Pour toute information 
complémentaire, les candidats 
peuvent écrire à prize@aala.
dz.
Créée en 1986, l’Académie 
algérienne de la langue arabe 
est un organisme national 
à vocation scientifique et 
culturelle. Elle œuvre depuis 
près de quatre décennies 
à enrichir, promouvoir et 
développer la langue arabe. 
Ses prix constituent désormais 
un rendez-vous important pour 
les chercheurs, écrivains et 
créateurs algériens.

Prix 2025 de l’académie algérienne de la langue arabe 
Quatre distinctions pour la recherche et la création

« Art du patrimoine» au Bastion 23 

Quand l’héritage inspire la création
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Le comédien de doublage 
Louis Lecordier alerte 
sur le risque de l’IA 

pour tout un pan de la culture. 
Il se fait la voix de la pétition 
Touche pas à ma VF qui 
entend défendre un savoir-
faire centenaire et réclame une 
régulation urgente
 «Il faut absolument réguler 
l’intelligence artificielle et 
spécialement dans le domaine 
artistique ». Si une seule 
phrase devait résumer notre 
entretien avec Louis Lecordier, 
ce serait sans doute celle-ci. 
Le doubleur, voix de Kyo dans 
« Blue Box » ou encore Carl 
dans « Le Refuge d’Audrey » 
le dit sans détour : aujourd’hui 
les métiers du doublage sont 
en danger.
Le doublage : bien plus 
qu’une traduction
Fils de Brigitte Lecordier, voix 
culte de Goku dans « Dragon 
Ball Z » ou encore de Oui-Oui, 
Louis Lecordier baigne dans 
cet univers depuis l’enfance. 
Repéré sur un plateau alors 
qu’il accompagnait sa mère, il 
enchaîne rapidement les rôles : 
Bambi dans « Bambi 2 », DJ 
dans « Monster House », puis 

une multitude de personnages 
d’animation japonaise et de 
dessins animés pour enfants. 
Aujourd’hui, il est aussi 
directeur artistique sur certains 
projets.
Pour le comédien, le doublage 
est un art : « Ce n’est pas du tout 
juste de la traduction ou de la 
voix. » Les artistes découvrent 
leur texte sur la bande rythmo, 
écrite par des auteurs humains 
qui adaptent dialogues et 
blagues à la culture française. 
« Si on transpose bêtement, ça 
ne marche pas. L’adaptateur 
apporte sa compréhension, 
son humour, son esprit. » Une 
tradition 100 % française, née 
dans les années 1930, et qui 

repose sur toute une chaîne de 
métiers : auteurs, comédiens, 
ingénieurs du son, graphistes, 
sous-titreurs…
Des emplois et un savoir-
faire menacés
Avec l’essor de l’intelligence 
artificielle générative, ces 
métiers sont en danger. Dans 
des projets, on voit déjà 
apparaître des doublages 
entièrement réalisés en IA. 
La menace ne se limite pas 
au remplacement humain : la 
voix d’Alain Dorval, doubleur 
historique de Sylvester 
Stallone, a par exemple été 
recréée par IA pour un trailer… 
deux ans après sa mort. Un 
résultat « catastrophique », 

selon Louis Lecordier : « Il 
n’y avait pas l’intention, il n’y 
avait pas le cœur. »
Près de 12.500 emplois dans 
110 entreprises pourraient 
disparaître, pour un secteur qui 
pèse 700 millions d’euros de 
chiffre d’affaires par an, selon 
l’association professionnelle 
Les Voix et le Syndicat français 
des artistes-interprètes CGT, 
s’appuyant sur une étude du 
groupe de protection sociale 
Audiens. L’automatisation et 
la délocalisation pourraient « 
engendrer une perte d’activité 
rapide et massive », alertent les 
professionnels.
Une pétition qui fait du bruit
Pour alerter, un collectif, 
Touche pas à ma VF, a été 
créé. En 2024, ils ont lancé une 
pétition associée, soutenue par 
le Syndicat français des artistes 
et l’association Les Voix. Elle 
a déjà récolté plus de 250.000 
signatures. Leur message : 
protéger un art plébiscité par 
85 % des Français, selon un 
sondage Ifop.
En mai 2024, une vidéo du 
collectif avait déjà totalisé 
une vingtaine de millions de 
vues, incitant les pouvoirs 

publics à se pencher sur le 
sujet. Mais pour l’heure, le 
comédien regrette le manque 
de régulation à l’échelle 
nationale ou européenne : rien 
ne garantit ni consentement ni 
transparence sur l’usage des 
voix.
Préserver l’émotion humaine
Pour Louis Lecordier, il en va 
aussi de l’héritage culturel : 
« On a tous été bercé par les 
voix du doublage. Dès qu’on 
entend leur voix, ça nous fait 
un petit pincement au cœur. 
Ça, c’est quelque chose qu’on 
pourra plus ressentir avec 
l’intelligence artificielle. C’est 
quelque chose qui va faire que 
les enfants vont grandir avec 
des voix de robots, donc des 
émotions artificielles. ».
Il plaide ainsi aujourd’hui 
pour un cadre légal clair. « Il 
suffirait d’un décret, d’une loi, 
de quelque chose de simple 
qui atteste que le doublage 
doit être fait dans des studios 
français, par des humains avec 
un ingé son, des comédiens. 
Ça peut être fait en une ligne, 
dans une loi, dans un décret, et 
c’est vraiment ça qu’on attend 
et qu’on espère. »

Après dix ans 
d’absence, Saber 
Rebai a renoué avec 

le public enthousiaste du 
Festival international de 
Monastir, affichant une joie 
palpable. Pour lui, chaque 
concert est une expérience 
unique, et il travaille sans 
relâche afin d’apporter 
toujours du renouveau à 
ses prestations. Sa priorité : 
entretenir une relation basée 
sur le respect mutuel avec 
son public, qu’il considère 
comme la clé de tout succès 
durable.
Ce secret explique sans doute 
pourquoi ses fans se déplacent 
en masse pour chacun de 
ses spectacles. Saber ne 
ménage aucun effort pour leur 
offrir bonheur et émotion, 
s’efforçant constamment de 
répondre à leurs attentes.

Devant une foule nombreuse, 
il a livré un show d’une grande 
diversité, durant plus de deux 
heures. Dès les premières 
notes, l’alchimie entre 
l’artiste et son public était 
palpable, renforcée par une 
complicité évidente lors de 
l’interprétation des morceaux 
soigneusement choisis.
Entre les rythmes entraînants 
de Barcha Barcha » et 
l’incontournable « Sidi 
Mansour », le public a 
chanté, dansé et applaudi. Au 
programme, ses grands succès 
comme « Ya Daloula », « Ya 
Helwa », « Atahadda Al-
Alam », « Ana Ikhtartak Min 
Million », « Ezz El-Habayyeb 
», « Yahoun El-Lil », « 
Bbasata », « Sayd El-Reem 
», ainsi que des nouveautés et 
des classiques indémodables 
de la chanson tunisienne.

Après cette tournée 
victorieuse en Tunisie, Saber 
Rebai prendra la direction 
d’Erbil pour son premier 
concert au Kurdistan irakien, 
avant de poursuivre avec une 
série de représentations en 

Égypte et ailleurs.
La 52ᵉ édition du festival a 
placé la création tunisienne à 
l’honneur, avec une priorité 
donnée aux artistes locaux 
dans toutes les disciplines. 
Moez Abbas, président de 

l’Association du Festival 
international de Monastir, 
a souligné le pari réussi sur 
les talents nationaux, en 
particulier à travers trois 
productions spéciales signées 
par l’association elle-même.

« On essaye de faire entendre notre voix » 
Louis Lecordier défend le doublage sans IA

Saber Rebai triomphe à la clôture de la 52e édition 
du Festival international de Monastir
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Des envies d’uriner 
fréquentes et 
qui brûlent 

? Apaisante et anti-
infectieuse, la 
bruyère est une plante 
médicinale aux vertus 
anti-inflammatoires 
et antiseptiques à 
privilégier quand on 
souffre d’une infection 
urinaire comme la cystite, 
y compris lorsqu’elle 
est à répétition. Le Dr 
Jean-Michel Morel, 
médecin généraliste 
phytothérapeute, 
nous en dit plus.
L’essentiel
Réalisé avec l’IA, validé 
par Santé Magazine.
•	 La bruyère est 
une plante aux propriétés 
anti-inflammatoires 
et antiseptiques, 
utile pour soulager 
les cystites simples 
grâce à ses composés 
naturels comme l’acide 
ursolique et l’arbutoside.
•	 Elle peut se 
prendre en extrait (gélules 
ou liquide) lors des 
crises, ou en tisane pour 
prévenir les récidives. 
Elle est déconseillée 
pendant les 3 premiers 
mois de grossesse.
•	 Hommes et 
femmes peuvent 
l’utiliser, en complément 
d’un traitement 
antibiotique si nécessaire, 
notamment en cas de 
prostatite ou d’infections 
urinaires à répétition.
____________________
____________________
•	 Pourquoi la 
bruyère est-elle anti-
inflammatoire ?
•	 Bruyère : sous 
quelle forme prendre 
cette plante médicinale ?
•	 Comment calmer 
une cystite en urgence 
grâce à la bruyère ?
•	 Notre sélection de 
produits à base de bruyère
•	 La bruyère pour 
soulager l’infection 
urinaire chez l’homme
Certaines plantes 
peuvent être proposées 

en cas de cystite sans 
complications. Si la 
canneberge (cranberry) 
est souvent citée, elle 
n’est pas la seule. La 
bruyère est un anti-
inflammatoire urinaire 
naturel qui peut aider 
à soulager l’infection.
Pourquoi la bruyère est-
elle anti-inflammatoire ?
Parce que ses fleurs 
rose-violet, que l’on 
peut cueillir de juillet à 
octobre, contiennent une 
substance naturellement 
anti-inflammatoire, 
l’acide ursolique. Cerise 
sur ce gâteau, elles 
renferment également 
de l’arbutoside.
Cette molécule est 
transformée par les 
bactéries intestinales en 
hydroquinone qui est 
un bon antiseptique des 
voies urinaires, explique 
le Dr Jean-Michel Morel, 
médecin généraliste 
phytothérapeute.
Par ailleurs, ses 
flavonoïdes, grâce à un 
effet de pression exercé 
sur les membranes 
des cellules, dopent 
l’élimination des urines.
À la fois anti-
inflammatoire et anti-
infectieuse, la bruyère 
qu’elle soit commune ou 
cendrée, peut donc être 
essayée, au moins en 
première intention, pour 
soigner une cystite isolée. 
Elle sera en revanche 

associée à un antibiotique 
si l’on cumule 
plusieurs infections 
urinaires dans l’année.
Bruyère : sous quelle 
forme prendre cette 
plante médicinale ?
Pendant les crises, 
il est préférable 
d’utiliser un extrait de 
bruyère liquide ou sec, 
conditionné en gélules.
Pour prévenir les cystites 
à répétition, « c’est la 
forme tisane qui est la 
mieux adaptée, observe le 
médecin, car elle permet 
de balayer les éventuels 
colibacilles et ainsi 
nettoyer l’arbre urinaire 
», répond le médecin.
La recette de tisane de 
bruyère en prévention 
des cystites à répétition
Une poignée de sommités 
fleuries plongées dans 
un litre d’eau, portées 
à ébullition. Couvrir et 
laisse infuser 15 minutes, 
avant de boire tout au long 
de la journée. En cures 
de 15 à 20 jours par mois.
Newsletter
Santé Magazine : 
Prends soin de toi, 
un email à la fois !
Chaque jour, recevez des 
astuces santé qui font 
vraiment la différence. 
Bien manger, bien 
bouger, mieux dormir… 
Tout ce qu’il vous faut 
pour une vie saine et 
zen, à portée de clic !
Quelles sont les contre-

indications de la bruyère ?
Attention, la bruyère 
n’est pas conseillée aux 
femmes enceintes, au 
moins les trois premiers 
mois de grossesse !
Comment calmer une 
cystite en urgence 
grâce à la bruyère ?
Pour atténuer les 
douleurs liées à une 
cystite bactérienne, la 
bruyère est indiquée 
à fortes doses, 3 à 4 
cuillerées à café d’extrait 
fluide dans un litre d’eau 
à boire tout au long de la 
journée ou 4 à 5 gélules 
d’extrait sec par jour, 
dosées chacune à 200 mg.
La bruyère, un 
traitement de fond contre 
l’infection urinaire ?
« Oui, quand 
l’inflammation des voies 
urinaires est associée à 
des urines claires, qui 
indiquent l’absence de 
germes pathogènes. Des 
cures de trois semaines 
sont alors entrecoupées 
de pauses d’une semaine, 
à raison de 50 gouttes 
d’extrait fluide ou 
d’une gélule d’extrait 
sec matin et soir », 
suggère le Dr Morel.
Notre sélection de 
produits à base de bruyère
•	 Pour faire 
sa tisane. Bruyère 
Sommités Fleuries Bio, 
4,90 € le sachet de 40 
g sur onatera.com ;
•	 En gélules. 

Élusanes Bruyère de 
Naturactive, 4,95 € 
la boîte de 30 gélules 
dosées à 200 mg d’extrait 
sec. En pharmacies ;
•	 Prête à l’emploi. 
Associée à la busserole, 
une autre plante de 
référence contre les 
infections urinaires, 
au bouleau et à l’ortie, 
toutes bios. Arkofluides 
Confort urinaire 
d’Arkopharma, une 
ampoule par jour, 11,69 
€ la boîte de 20 ampoules 
de 15 ml. En pharmacies 
et parapharmacies ;
•	 Liquide. Bruyère 
sommité extrait liquide 
de François Nature, 
15,90 €, 250 ml sur 
francois-nature.com ;
•	 En prévention. 
Quatuor Confort urinaire 
de SuperDiet bio, à base 
de cranberry, reine-des-
prés, bruyère et frêne, 
2 ampoules par jour, 
environ 15 € la boîte 
de 20 ampoules de 15 
ml. En pharmacies 
et parapharmacies.
La bruyère pour 
soulager l’infection 
urinaire chez l’homme
Les hommes aussi 
souffrent d’infection 
urinaire ! Une 
infection urinaire chez 
l’homme, provoque 
une hypertrophie de 
la prostate qui est 
toute proche de la 
vessie. Le traitement 
est antibiotique, mais 
il peut être utilement 
accompagné de bruyère, 
en raison de ses propriétés 
anti-inflammatoires.
Le mode d’emploi ? 
En traitement aigu 
de l’inflammation, 
et en parallèle des 
antibiotiques absolument 
indispensables dans le 
cas d’une prostatite, 
prendre pendant trois 
semaines, 4 à 5 gélules 
d’extrait sec ou 3 à 4 c. 
à c. d’extrait fluide dans 
un litre d’eau, à répartir 
dans la journée pour 
une diurèse régulière.

La bruyère pour soigner naturellement une cystite
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Votre routine 
bucco-dentaire 
se réduit à un 

brossage des dents le 
matin et le soir (et de 
temps en temps le midi) 
? Il vous manque une 
étape cruciale : celle du 
bain de bouche. Ajoutez 
à cela l’utilisation de fil 
dentaire (et pourquoi 
pas un gratte-langue si 
vous voulez une routine 
exemplaire). Car, on 
a souvent tendance à 
la négliger, mais notre 
routine bucco-dentaire 
est tout aussi importante 
que celle que l’on 
consacre à notre peau. 
POURQUOI FAUT-IL 
TOUJOURS UTILISER 
UN BAIN DE BOUCHE 

?
Nombreux sont ceux 
qui utilisent le bain de 
bouche uniquement dans 
le but d’obtenir une 
haleine plus fraîche. Mais 
voilà, selon Dr Kourosh 

Maddahi, docteur en 
chirurgie dentaire, « 
le bain de bouche est 
l’une des étapes les plus 
importantes pour une 
bonne hygiène dentaire 
».

Découvrez les 
indispensables de la 
rédaction de ELLE dans 
une  box beauté  en 
édition limitée, et sans 
engagement à partir de 
29 €.
En effet, alors que les 
dents ne composent que 
24 % de notre bouche, 
le brossage n’est pas 
suffisant à traiter nos 
joues, notre langue et 
notre palais. Le bain 
de bouche, quant à lui, 
nettoie l’intégralité de la 
bouche.
Selon l’expert, la routine 
idéale est d’utiliser son 
bain de bouche après 
s’être brossé les dents 
et avoir utilisé du fil 
dentaire, matin et soir, 

après avoir mangé. On 
utilise 20 millilitres et on 
rince sa bouche pendant 
au moins une minute. 
Attention, pour laisser 
le temps au produit de 
faire son effet, il vaut 
mieux ne rien manger 
ou boire pendant 30 
minutes après le rinçage. 
À noter que si vous 
souffrez d’une plaque 
dentaire persistante, 
l’expert recommande de 
privilégier des bains de 
bouche avec des huiles 
essentielles, mais il 
existe aussi des produits 
dédiés comme l’essence 
blancheur anti-plaque de 
l’enseigne « The Smilist 
». 

Pour être au top 
jusqu’au bout des 
orteils, voici les 

pédicures idéales pour 
profiter de la fin de l’été.
C’est bientôt (enfin) votre 
tour de partir en vacances. 
Et pour cela, vous avez 
envie de miser sur une jolie 
pédicure qui saura mettre 
vos pieds et votre futur 
hâle (sans oublier le SPF) 
en valeur. Vous n’avez pas 
encore envie de passer aux 
couleurs qui commencent 
à annoncer la rentrée, 
comme le «brouge» ou le 
bronze, qu’on adore mais 
qu’on garde pour un peu 
plus tard. Vous souhaitez 
plutôt prolonger l’été le 
plus longtemps possible 
et miser sur des couleurs 
qui viendront pimper vos 
sandales favorites. Vous 
êtes au bon endroit, voici 
les 5 couleurs qui seront 
parfaites pour profiter du 
soleil.
5 pédicures estivales à 
tomber, parfaites pour les 
vacances
Le rouge
On commence avec un 
classique, incontournable, 

intemporel. Le rouge est 
LA couleur dont on est 
sûre de ne pas se lasser 
et qui fonctionne à tous 
les coups. Attention 
cependant à le choisir dans 
une nuance estivale pour 
être sûre de sublimer vos 
pieds et vos looks. «Pour 
l’été, j’opte généralement 
pour des tons rouges plus 
vifs ; je choisirai peut-
être un rouge tomate (...) 
plutôt qu’une teinte aux 
sous-tons plus bleus», 
illustre Natalie Minerva, 
nail artist interrogée par le 
média Glamour UK.
Le vernis rouge, 
intemporel pour sublimer 
vos pédicures.
Le milky white
On le sait chaque été, 
un vernis fait son grand 
retour, et il s’agit du blanc. 
Si ce dernier ne met pas 
tout le monde d’accord, 
il semble que sa version 
laiteuse fasse quant à elle 
l’unanimité. Elle apporte 
un côté plus vaporeux et 
doux à votre pédicure tout 
en conservant les atouts de 
cette couleur. «Le blanc 
met toujours le bronzage 

en valeur», précise Natalie 
Minerva. En plus, ce 
vernis ira avec toutes vos 
paires de souliers et toutes 
vos tenues.
La pédicure milky white 
pour sublimer le bronzage.
Le rose, dans toutes ses 
nuances
Fan de rose, vous allez 
être comblée cet été ! 
Cette couleur se décline 
en une multitude de 
tonalités, toutes plus 
tendance les unes que les 
autres. «Rose vif, rose 
layette, rose pailleté : tout 
est possible pour l’été !», 
illustre Natalie Minerva. 
«Personnellement, le 
rose est ma pédicure 
de prédilection, et j’ai 
tendance à privilégier 
des teintes plus douces», 
confie l’experte.
La pédicure rose toute 
douce.
Le chrome
Il s’est installé sur le 
podium des tendances 
depuis plusieurs saisons 
déjà et ne semble pas 
près de tirer sa révérence 
: le chrome. Eh bien cet 
été, il se décline aussi sur 

nos pieds. Parfaite pour 
accrocher la lumière «une 
pédicure chromée sera 
toujours élégante pour 
moi», confie l’experte. 
«Je la trouve agréable 
car elle ajoute une touche 
d’élégance et elle se porte 
très bien avec des talons 
ou des sandales ouvertes», 
poursuit-elle.
Le chrome argenté pour 
accrocher la lumière.
Le jaune
Il met du baume au cœur, 
il est solaire et en plus il 
est ultra-tendance. Avec le 

jaune beurre ou encore le 
jaune citron qui affolent 
la fashion sphère, on 
retrouve également cette 
couleur qui se pavane sur 
nos orteils. «Le jaune est 
une couleur très joyeuse 
et mignonne pour cette 
saison», rappelle Natalie 
Minerva. On choisit la 
nuance en fonction de sa 
carnation, de la version 
toute douce presque nude 
à une tonalité beaucoup 
plus vive et acidulée.

Ce geste d’hygiène bucco-dentaire (trop souvent oublié) serait
 le secret d’un sourire en pleine forme selon un pro

5 pédicures parfaites pour sublimer vos pieds et profiter
 du soleil estival
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Véritable légende de la 
télévision italienne, 
Pippo Baudo, qui a 

contribué à lancer les carrières 
d’artistes tels que Laura Pausini 
et Eros Ramazzotti, est décédé 
samedi, à l’âge de 89 ans
Les obsèques de Pippo Baudo 
auront lieu ce mercredi à Mili-
tello in Val di Catania (Sicile) et 
seront retransmises en direct à la 
télévision italienne. Ces lundi et 
mardi, le public peut se recueillir 
et lui rendre hommage à la cha-
pelle ardente installée au Teatro 
delle Vittorie, à Rome. Un lieu 
symbolique, appartenant à la 
Rai, la télévision publique tran-
salpine, où l’animateur a pré-
senté plusieurs des émissions 
qui ont fait sa notoriété.
Méconnu en France, où son 
équivalent au regard de son âge, 
de sa longévité télévisuelle, de 
sa popularité et de la manière 

dont il a marqué le petit écran 
serait Michel Drucker, Pippo 
Baudo - Giuseppe Vittorio Rai-
mondo Baudo à l’état civil - est 
mort samedi dans un hôpital de 
la capitale italienne. Il avait 89 
ans. Pour le moment, les causes 
de son décès n’ont pas été révé-
lées.
Lundi 18 août 2025, le cercueil 
de Pippo Baudo à la chapelle 
ardente installée au Teatro delle 
Vittorie, à Rome. - Monaldo/
LaPresse/Shutterstock/SIPA
L’annonce de sa disparition a 
été un séisme émotionnel de 
l’autre côté des Alpes où Pippo 
Baudo était une figure aimée des 
téléspectateurs et du monde mé-
diatique. Sa carrière télévisée, 
entamée en 1959, s’est poursui-
vie jusqu’en 2021. Il a présenté 
un grand nombre d’émissions 
cultes, principalement des di-
vertissements, tels que « Canzo-

nissima » (en 1972 et 1973) ou 
« Domenica In », les dimanches 
après-midi, le temps de treize 
saisons entre 1979 et 2017.
Les hommages de Laura Pausini 
et Amanda Lear
Il détient également le record du 
nombre d’éditions du Festival 
de Sanremo présentées : treize 
entre 1968 et 2008. Un rôle de 
maître de cérémonie, doublé 
de celui de directeur artistique, 
qui l’a mené à sélectionner 
quelques-uns des artistes deve-
nus des pointures de la chanson 
italienne, tels que Laura Pausini 
- gagnante de la compétition « 
Jeunes talents » en 1993 avec La 
Solitudine, ou Eros Ramazzotti.
 « Il y a des hommes qui ont 
laissé une empreinte indélébile 
pour leur talent et leur génie. 
L’un d’entre eux est devenu, il y 
a trente-deux ans, l’homme qui 
a changé ma vie, en me choisis-

sant, alors que j’avais seulement 
18 ans, pour rejoindre les talents 
émergents de Sanremo en 1993 
et dès lors, il ne m’a jamais lâ-
chée. Il est devenu un membre 
de ma famille », a réagi sur ses 
réseaux sociaux Laura Pausini 
samedi.
Amanda Lear a également ren-
du hommage à l’animateur en 
exprimant sa gratitude. « Merci 

Pippo, le premier à m’avoir 
conviée à la télévision italienne 
», a écrit sur Instagram la Fran-
çaise qui a animé plusieurs 
programmes en Italie dans les 
années 1980. Un message parmi 
des centaines d’autres émanant 
d’artistes, d’animateurs et ani-
matrices ayant croisé le chemin 
de Pippo Baudo ces soixante 
dernières années.

Le chanteur américain 
Sean Kingston, connu 
pour son tube Beauti-

ful Girls sorti en 2007, a été 
condamné à trois ans et demi 
de prison ferme, ce vendredi 15 
août, par un tribunal de Floride. 
Sa mère, Janice Turner, de son 
côté a été condamnée à cinq ans 
de prison. Le duo avait mis en 
place un stratagème consistant 
à fournir de faux justificatifs 
de paiement pour se procurer 
des biens de luxe, comme des 
bijoux et des voitures.
Pour mettre en confiance leurs 
victimes, la mère et son fils 

avaient recours à de faux justi-
ficatifs de virement bancaire, 
ce qui amenait les fournisseurs 
à livrer les biens avant qu’ils 
ne soient réellement payés. Le 
montant du préjudice s’élève à 
environ un million de dollars 
(850.000 euros).
Il utilisait ses liens avec Justin 
Bieber
Mais ce n’est pas tout, l’entre-
prise Ver Ver Entertainment a 
aussi accusé Sean Kingston de 
ne pas avoir payé un téléviseur 
de 232 pouces et un « puissant 
système audio » installés chez 
le chanteur en 2023. L’artiste 

aurait promis d’utiliser ses liens 
avec Justin Bieber, avec qui il a 
fait un duo, pour le convaincre 
de tourner des vidéos de pro-
motion de la société.
Ces vidéos n’ont jamais vu le 
jour. « Il n’aime visiblement pas 
payer et s’appuie sur sa célébri-
té pour escroquer ses victimes. 
C’est un voleur et un escroc », a 
déclaré Marc Anton, procureur 
adjoint américain, affirmant 
que Sean Kingston était accro 
au mode de vie d’une célébrité 
et qu’il vivait au-dessus de ses 
moyens.

Eminem fait face à une 
controverse inattendue 
autour de la promotion 

de son nouveau documentaire 
Stans. Un seau de pop-corn 
reprenant le design d’une boîte 
de médicaments et distribué 
dans les cinémas aux États-
Unis suscite l’indignation de 
nombreux internautes.
La boîte comporte le nom du 
personnage fictif de son célèbre 
titre de 2000, Stanley Mitchell, 
comme s’il s’agissait d’une 
prescription médicale, le tout 
accompagné d’inscriptions 
faisant référence aux paroles 
de la chanson Stan. Comme 

sur un vrai tube de médica-
ments américain, le couvercle 
indique également « pousser et 
tourner ».
Si certains fans ont depuis 

salué l’originalité du concept, 
d’autres ont dénoncé une ini-
tiative « stupide » et « dépla-
cée » comme le prouvent de 
nombreux commentaires ras-

semblés par le NME.
Une polémique qui fait écho au 
passé de l’artiste
Les critiques sont d’autant 
plus virulentes qu’Eminem a 
lui-même lutté contre une ad-
diction aux médicaments sur 
ordonnance. « Si vous ache-
tez ça, cela signifie que vous 
soutenez les entreprises qui 
poussent les gens à prendre des 
pilules », s’est insurgé un inter-
naute sur les réseaux sociaux, 
un autre soulignant que cette 
promotion « ne véhicule pas 
un bon message pour la jeu-
nesse ».
Pourtant, difficile de prêter au 

rappeur de Detroit de mau-
vaises intentions ici. Pour rap-
pel, il avait été hospitalisé en 
décembre 2007 pour une over-
dose de méthadone, les méde-
cins lui révélant qu’il avait 
ingéré l’équivalent de quatre 
doses d’héroïne. Parvenu à 
décrocher l’année suivante et 
resté sobre depuis, l’artiste a 
toujours décrit son addiction 
aux médicaments comme une 
descente aux enfers, et ce coup 
promotionnel, s’il a été mal 
interprété, tient sans doute plus 
de la dénonciation que du clin 
d’œil cynique.

Pippo Baudo, le Michel Drucker italien, est mort

Sean Kingston, connu pour son tube « Beautiful Girls », 
condamné à trois ans et demi de prison

Eminem est accusé de faire l’apologie des laboratoires 
pharmaceutiques pour promouvoir son nouveau documentaire
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Dans le cadre de la politique de 
proximité prônée par les autorités 
locales et conformément aux 
orientations du wali d’Annaba, 
Abdelkader Djellaoui, le 
secrétaire général de la wilaya 
a effectué, dimanche dernier, 
une nouvelle série de visites 
de terrain afin de s’assurer 
de l’état d’avancement de 
plusieurs projets en cours. 
Ces déplacements réguliers 
traduisent la volonté de l’exécutif 
local d’accélérer la cadence des 
chantiers et de répondre, dans les 
délais impartis, aux attentes de la 
population.
La première étape de cette 
tournée a concerné le chantier 
de réaménagement du tunnel 
Bouali Saïd, l’un des axes 
les plus stratégiques de la 
ville. Cet ouvrage, emprunté 
quotidiennement par des milliers 
d’automobilistes, souffrait depuis 
plusieurs années d’un déficit 
d’entretien qui entravait la fluidité 
de la circulation. Conscient 
de l’importance de ce point 
névralgique, le secrétaire général 
a insisté, lors de son passage sur 
le site, sur la nécessité de mettre 
en place un système de travail 
en trois équipes successives, 
permettant d’assurer une activité 
continue vingt-quatre heures sur 
vingt-quatre. L’objectif est clair : 
réduire au maximum les délais de 
réalisation et rouvrir le tunnel à 
la circulation dans les plus brefs 
délais.
La société chargée des travaux 
a d’ailleurs déjà pris certaines 
dispositions techniques en ce 
sens, notamment l’installation 
d’un dispositif d’éclairage 
provisoire à l’intérieur de 
l’ouvrage. Grâce à cette mesure, 
les ouvriers pourront poursuivre 
leurs tâches durant la nuit, ce 
qui devrait considérablement 
accélérer l’avancement du 
projet. Le secrétaire général a 

rappelé que ce type de chantiers, 
à forte valeur ajoutée pour la 
mobilité urbaine, doit rester une 
priorité et faire l’objet d’un suivi 
quotidien. Il a également insisté 
sur l’importance de la sécurité 
des usagers une fois l’ouvrage 
rouvert, appelant à respecter 
scrupuleusement les normes de 
qualité et de durabilité prévues 
dans le cahier des charges.

La seconde visite a conduit la 
délégation vers la commune 
de Séraïdi, plus précisément 
à l’école primaire Djemili 
Ibrahim. Cet établissement 
fait actuellement l’objet d’une 
opération d’extension, avec la 
construction de quatre nouvelles 
salles de classe. Ce projet s’inscrit 
dans une stratégie plus globale 
visant à améliorer les conditions 
d’accueil des élèves dans les 
zones de montagne et à alléger 
la pression sur les établissements 
existants. Sur place, après avoir 
constaté l’état des travaux, le 
secrétaire général a exhorté les 
responsables de l’entreprise de 
réalisation à accélérer le rythme 

afin de livrer le chantier dans les 
délais contractuels.
Avec la rentrée scolaire qui 
approche à grands pas, les autorités 
souhaitent en effet mettre à 
disposition ces nouveaux espaces 
pédagogiques dès la prochaine 
session, permettant ainsi de 
réduire la surcharge des classes 
et d’offrir un environnement 
d’apprentissage plus adapté. 
Le secrétaire général a rappelé 
que l’école constitue le socle du 
développement et que la réussite 
des générations futures dépend 
en grande partie de la qualité des 
infrastructures éducatives mises 
à leur disposition.
Ces visites illustrent la volonté de 
l’administration locale d’Annaba 
de renforcer la transparence 
et la rigueur dans le suivi des 
projets publics. Dans un contexte 
où les retards de chantiers ont 
souvent suscité l’inquiétude et la 
frustration des citoyens, l’accent 
est désormais mis sur le respect 
strict des délais et sur l’efficacité 
de la gestion. Le wali et son 
équipe entendent ainsi instaurer 
une nouvelle dynamique basée 

sur la réactivité, l’écoute et 
l’évaluation régulière des 
performances.
Il est à rappeler que la wilaya 
d’Annaba connaît depuis 
l’installation de Djellaoui 
wali  un vaste programme 
de modernisation de ses 
infrastructures, qu’il s’agisse 
du réseau routier, des 
équipements publics ou encore 
des établissements scolaires. 
Chaque projet mené à terme 
constitue une avancée concrète 
dans l’amélioration du cadre de 
vie des habitants et participe au 
rayonnement de la ville, appelée 
à jouer un rôle moteur dans le 
développement régional.
À travers ce type de sorties sur 
le terrain, les autorités veulent 
non seulement contrôler l’état 
d’avancement technique des 
projets, mais aussi envoyer 
un signal fort : aucun retard 

injustifié ne saurait être  toléré, et 
les entreprises défaillantes seront 
rappelées à leurs obligations. 
Le message est clair, il s’agit 
de placer l’intérêt du citoyen 
au cœur de l’action publique 
et de faire de la rigueur et de 
l’efficacité les maîtres mots de la 
gestion locale.
En définitive, la tournée  
témoigne d’une approche 
proactive dans la conduite des 
affaires de la wilaya. En veillant 
personnellement à la progression 
des chantiers, le secrétaire général 
incarne une volonté de proximité 
et d’efficacité, gages d’une 
gouvernance locale renouvelée. 
Reste désormais à traduire ces 
engagements sur le terrain par la 
livraison, dans les délais impartis, 
de projets attendus et nécessaires 
à l’amélioration du quotidien des 
Annabis.

Dans le cadre de 
la promotion de 
la destination 

touristique d’Annaba et de 
l’accompagnement des visiteurs, 
la direction du tourisme et de 
l’artisanat de la wilaya d’Annaba 
a organisé, dans la matinée, 
un accueil d’un groupe de 40 
touristes de nationalités polonaise 

et tchèque. Cette visite guidée 
s’est inscrite dans le programme 
des circuits touristiques locaux, 
permettant aux visiteurs de 
découvrir plusieurs sites et 
monuments emblématiques de la 
ville et de sa région. L’excursion 
s’est déroulée sous la supervision 
et l’accompagnement des 
inspecteurs du tourisme relevant 
de la direction, qui ont veillé à 

offrir aux hôtes une expérience 
enrichissante et sécurisée. À 
travers ce type d’initiatives, 
Annaba confirme sa position en 
tant que destination touristique 
de choix, en mettant en avant 
la richesse de son patrimoine 
naturel, historique et culturel, 
tout en renforçant son image 
d’accueil chaleureux et 
d’hospitalité authentique.

Suivi rigoureux des projets structurants à Annaba :
Le secrétaire général de la wilaya en visite d’inspection
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